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Cette année, deux nouveaux collèges ouvrent leurs portes en Vendée. Ces 
établissements nouvelle génération, Piobetta à Aubigny et Herriot à La Roche-
sur-Yon, accueillent leurs premiers élèves dans un cadre moderne, innovant 
et respectueux de l’environnement. Partout ailleurs en Vendée, le Conseil gé-
néral est également mobilisé pour moderniser et agrandir les collèges. Des 
actions indispensables pour anticiper l’évolution démographique et offrir le 
meilleur aux collégiens vendéens.

Pleins feux sur les
nouveautés de la rentrée

www.vendee-avenir.fr
Participez à l’avenir de la Vendée
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En septembre, participez à la gran-
de consultation en ligne lancée 
par le Conseil général sur www.
vendee-avenir.fr. Objectif : recueillir 
votre avis sur les enjeux d’avenir, 
qu’il s’agisse d’Environnement et 
d’Habitat, des Solidarités ou des 
Nouvelles technologies. Les résul-
tats de cette consultation serviront 
à bâtir les Forums Vendée Avenir 
qui lanceront les grands chantiers 
de demain.

Collèges de Vendée
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 de la rentrée 2011
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de la Vendée de demain »
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Le 30 septembre prochain, aux 
Essarts, rejoignez la grande fête 
populaire donnée en l’honneur de 
l’équipe Europcar et de son leader 
Thomas Voeckler. Une formidable 
occasion de se replonger dans 
l’épopée du Tour de France 2011 
qui a tant fait vibrer la France en 
juillet dernier. Au programme de ce 
rendez-vous exceptionnel : témoi-
gnages, films et musique, pour une 
soirée sportive, festive et convi-
viale.

Installé à La Mothe-Achard, Jérôme 
Hambers élève des chèvres de race 
Boer. Il fait partie des rares éleveurs 
français de cette race pourtant très 
appréciée à travers le monde pour 
sa viande. Outre la vente de repro-
ducteurs, le jeune éleveur propose 
en effet à la vente viande et pro-
duits transformés. Il souhaite ainsi 
remettre ce produit au goût du jour. 
Aujourd’hui, le jeune éleveur est très 
engagé pour structurer la filière et 
faire reconnaître la race.

Au moment de la rentrée scolaire, le Co-
mité Départemental Handisport (CDH 
85) rappelle que valides ou handicapés, 
tous les Vendéens doivent pouvoir avoir 
accès au sport. Aujourd’hui en Vendée, 
110 personnes handicapées ont une li-
cence de sport de loisir ou de compéti-
tion dans de multiples disciplines. Le co-
mité est prêt à mettre en place tous les 
moyens qu’il tient à sa disposition pour 
permettre aux personnes handicapées 
de pratiquer un de leurs sports préférés.

Découvrir une photographie ancienne du lieu où l’on se trouve sur son 
mobile, c’est possible. Mis en place par l’association Arexcpo et iRéalité, 
« Regards d’avant » permet d’avoir accès, sur son mobile, à une multi-
tude d’informations sur le patrimoine local. À partir de la photographie 
d’un QR Code, le téléphone délivre photos anciennes, vidéos, bandes 
sonores en lien avec le site visité. Une manière originale de découvrir 
l’histoire d’un lieu.
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Le premier numéro d’« Asso’ Ven-
dée, le mag » vient de sortir. Créé par 
la Maison départementale des asso-
ciations, ce magazine semestriel et 
gratuit s’adresse aux dirigeants et 
bénévoles associatifs ainsi qu’à tous 
leurs partenaires locaux. Brèves 
juridiques, chroniques, fiches prati-
ques, actualités, agenda et dossier 
constituent les pages de ce maga-
zine. Pour le premier numéro, le dos-
sier est consacré à la réforme des 
collectivités territoriales et l’avenir 
des associations. Un thème crucial 
pour les responsables associatifs 
qui s’interrogent sur l’impact d’une 
telle réforme sur le fonctionnement 
et le financement de leurs structu-
res. Ce thème avait d’ailleurs réuni 
les acteurs du monde associatif lors 
d’une conférence au printemps.

Renseignements ■  :
@ www.mdavendee.fr

Un magazine pour les associa-
tions de Vendée

ADRESSE - La Poste sensibilise les communes
La bonne adresse

NOUVELLE TECHNOLOGIE - ELOiiS développe le « cloud computing »
Une aventure technologique et humaine

ROUTES - Les chantiers de contournement avancent
Plus de fluidité sur les routes du bocage

Bénéficier d’une adresse norma-
lisée est indispensable. Pourtant, 
en Vendée, 13,9 % des habitations 
n’en ont pas. La Poste aide les 
communes à y remédier.

Dénommer et numéroter les voies 
est une mission des communes. 
L’adresse « normalisée », celle qui 
comporte voie et numéro, est le lan-
gage qui permet d’apporter les ser-
vices à domicile et d’agir efficace-
ment dans les situations d’urgence. 
« La Poste sensibilise les élus à cette 
question méconnue et propose aux 
maires un diagnostic gratuit sur leur 
commune », indique Jacqueline Roy, 
vice-présidente du conseil général 
et présidente de la commission dé-
partementale de présence postale 
territoriale. Ce diagnostic restitue la 
localisation des adresses non nor-

malisées et permet d’engager une 
action de dénomination et de numé-
rotation. La Poste peut accompa-
gner les communes dans la mise en 
œuvre de cette action. Une attention 
particulière est portée à la préser-
vation de l’identité locale. L’adresse 
normalisée peut ainsi reprendre les 
lieux-dits et même y ajouter des élé-
ments de l’histoire locale.

Installée à Boufféré, l’entreprise 
ENVOLiiS lance la société ELOiiS, 
entièrement dédiée au « cloud 
computing ». Une révolution dans 
le monde de l’informatique.

Créée en 2008 par deux frères, 
Olivier et François Leroy, ENVO-
LiiS a connu une belle croissance. 
Aujourd’hui, l’entreprise compte sept 
salariés et des recrutements sont 

en cours. La société est spéciali-
sée dans la réalisation de solutions 
informatiques intelligentes et plus 
particulièrement dans l’architecture 
centralisée des systèmes d’infor-
mation. Forte de ce savoir-faire, elle 
peut aujourd’hui se lancer dans l’of-
fre « cloud computing » avec ELOiiS. 
Le principe ? Il s’agit de pouvoir tra-
vailler de n’importe où, de son mobi-
le, de son portable ou de son bureau 
en ayant accès à toutes ses applica-
tions informatiques en se connectant 
à internet. L’infrastructure informati-
que de l’entreprise est externalisée. 
Concrètement, la société n’accueille 
plus de serveurs dans ses locaux. 
Tout passe par Internet. Pour l’en-
treprise, cela représente plus de 
sécurité, d’économie et de flexibilité. 
Aujourd’hui, ELOiiS a conquis une 
quinzaine de clients. L’installation de 
la société en Vendée n’est pas le fruit 
du hasard. « Boufféré est au cœur du 

triangle Nantes-Cholet-La Roche-sur-
Yon, explique Olivier Leroy, co-créa-
teur de l’entreprise. Et nous nous re-
connaissons dans l’esprit vendéen ».

Développer les nouvelles 
technologies en Vendée

Les deux frères sont ainsi investis 
dans les réseaux locaux d’entrepre-
neurs et ils développent la réflexion 
sur les nouvelles technologies en 
Vendée comme avec ces conféren-
ces organisées en octobre sur la 
prospective technologique. Le par-
rain de l’entreprise n’est autre que 
Yves Gonnord, ancien président de 
Fleury Michon, qui a été très sensible 
aux valeurs de l’entreprise. « L’aven-
ture n’est pas seulement technologi-
que, elle est humaine. Nous avons 
ainsi développé l’actionnariat salarié 
pour que chacun soit reconnu », pré-
cise Olivier Leroy.

La Ferrière, Beaurepaire, Chauché, 
les différents chantiers de contour-
nement de ces agglomérations 
avancent à grand pas. Le point sur 
ces travaux qui rendent le trafic 
plus fluide.

À La Ferrière, la première partie de 
la déviation est d’ores et déjà termi-
née. Ouverte à la circulation en juillet 
dernier, une section de 1 250 mètres 
relie désormais la route de La Ro-
che-sur-Yon à la route de Dompier-
re-sur-Yon. Les travaux du reste de la 
déviation, entre la route de La Roche-
sur-Yon et la route de La Chaize-le-
Vicomte prendront fin au printemps 
2012. L’avancée de ce chantier per-
met de dévier une circulation parti-
culièrement intense, environ 3 000 
véhicules par jour, de la liaison La 
Chaize-le-Vicomte, La Ferrière, Le 
Poiré-sur-Vie, Aizenay. Un souci par-
ticulier est porté sur l’encouragement 
des liaisons douces puisque cette 
déviation comporte aussi la réalisa-
tion d’une piste cyclable en site pro-
pre le long du tracé.

À Chauché, la réalisation du 
contournement est également en 
marche puisqu’une première partie 
est ouverte depuis juillet. À terme, 

ce contournement permettra de vé-
ritablement fluidifier la circulation de 
l’agglomération vers les deux grands 
axes qui passent à proximité immé-
diate : l’A83 et l’A87.

À Beaurepaire, le chantier du 
contournement est lancé. L’ouverture 
est prévue pour 2013. Ce chantier 
permettra de fluidifier le trafic sur l’iti-
néraire de liaison entre l’échangeur 
de Montaigu et l’échangeur des Her-
biers sur la RD23.

Diminution des nuisances

Pour ces trois projets, l’objectif 
est multiple : fluidifier la circulation, 
réduire les nuisances pour le centre-
bourg, sécuriser la traversée d’agglo-
mération en déviant les poids lourds. 
Un soin particulier est également por-
té à l’environnement à travers divers 
aménagements : talus engazonnés, 
reconstitution de haies bocagères, 
gestion des eaux de ruissellement...

Renseignements : ■
@ www.vendee.fr Des numéros précieux pour une bonne desserte.

Olivier et François Leroy, fondateurs de la société 
ENVOLiiS basée à Boufféré.

Les différents contournements font partie du plan 
routier départemental 2010.

Confrontée à un printemps parti-
culièrement sec, la Vendée a dû 
faire face assez tôt à des mesures 
de restriction afin de préserver sa 
ressource en eau. Aujourd’hui, la 
situation s’améliore pour les nap-
pes, notamment dans le Sud Ven-
dée où les réserves de substitution 
ont pleinement rempli leur rôle.

Après avoir vécu le printemps le plus 
sec depuis 50 ans, la Vendée s’est 
trouvée dans une situation de séche-
resse particulièrement précoce et in-
quiétante au début de l’été.
Aujourd’hui, notamment grâce aux 
pluies qui rechargent les nappes, les 
prélèvements ont peu d’impact. Dé-
but septembre, la situation est donc 
bien meilleure que l’année dernière 
à la même époque. Le risque sur 
les nappes semble donc définitive-
ment écarté pour cette saison. Pour 
la Vendée, le niveau est proche de 
la moyenne et il est même supérieur 
pour le bassin des Autises.
Dans ces secteurs, pourtant particu-
lièrement touchés par la sécheresse, 
les réserves de substitution ont par-
faitement joué leur rôle.

« Le rôle des réserves d’eau a été 

primordial, explique Jean-Claude Ri-
chard, président du syndicat mixte 
Vendée Sèvre Autise. Sans réserves 
d’eau, l’irrigation se serait arrêtée 
le 15 juin dernier. Une situation qui 
aurait eu de graves conséquences 
pour les agriculteurs et leur famille. 
Or, pendant l’été, nous n’avons ja-
mais atteint la côte d’arrêt des 2,5 
mètres, à partir de laquelle on ne peut 
plus irriguer ». En effet, si le niveau de 
la nappe a atteint les 2,8 mètres mi-
juillet, aujourd’hui, la côte avoisine 

les 3 mètres.
Les réserves de substitution, par-

ticulièrement développées, dans le 
Sud Vendée, permettent de sécuriser 
l’approvisionnement en eau, véritable 
matière première pour les agricul-
teurs. « Les réserves de substitution 
permettent d’assurer une continuité 
économique d’une année sur l’autre. 
C’est une vraie sécurité pour le 
monde agricole et un véritable atout 
écologique », poursuit Jean-Claude 
Richard. En limitant le recours aux 

prélèvements directs dans la nappe, 
les réserves de substitution ont un 
effet bénéfique sur les milieux natu-
rels. L’impact sur le marais poitevin 
est manifeste. « Cette année, dans 
le marais, les manques étaient beau-
coup moins criants que les années 
précédentes. Même dans des coins 
très sensibles du marais, la situation 
était tout à fait satisfaisante », précise 
Jean-Claude Richard.

La poursuite des projets de 
réserves de substitution

Pour développer ces solutions, 
satisfaisantes pour les nappes et les 
milieux, le Conseil général soutient 
les agriculteurs dans la mise en pla-
ce de réserves d’eau. La collectivité 
est également aux côtés des deux 
Syndicats mixtes du Marais Poitevin, 
bassins Vendée Sèvre Autise et bas-
sin du Lay, dans leur projet de créer 
respectivement 5 et 2 millions de m3 
de stockage d’eau.

Au-delà de la question de la nappe, 
c’est la gestion des eaux de surface 
qui pose aujourd’hui question. Dans 
ce domaine, la réflexion s’engage pour 
la recherche de solutions efficaces.

EAU - La situation des nappes s’améliore
Les réserves de substitution,
une solution indispensable

« Les réserves de substitution constituent une sécurité pour le monde agricole et elles contribuent à 
préserver les milieux fragiles comme le marais », explique Jean-Claude Richard, Président du syndicat 
mixte Vendée Sèvre Autise.

Installée à Mortagne-sur-Sèvre, 
l’entreprise Dynamic est le spé-
cialiste du mixeur professionnel. 
Très attachée à sa production 
100 % française, l’entreprise 
vient de sortir un turbo broyeur 
méga mixeur capable de mixer 
400 litres.

Etats-Unis, Grande-Bretagne, Aus-
tralie, Moyen-Orient, Pays de l’Est... 
L’export représente 80 % du chiffre 
d’affaires de la société vendéenne. 
Des clients étrangers qui connais-
sent le savoir-faire de l’entreprise. 
« Nous sommes les seuls à fabriquer 
nos mixeurs de A à Z, des moteurs 
aux finitions en plastique », explique 
Philippe Mandin, directeur commer-
cial. Cette maîtrise de la production 
permet à Dynamic d’être reconnu à 
travers le monde par les restaurateurs 
et responsables de cuisine collective. 
Distribués depuis un an en Chine, les 
produits de l’entreprise reconnus 
pour leur robustesse connaissent un 
vrai succès.

400 litres de soupe
en cinq minutes

Nouveauté cette année, le lance-
ment d’un méga mixeur qui tourne à 
4 500 tours/minute et permet de faire 
400 litres de soupe en cinq minutes. 
« Un produit qui répond à une nouvelle 
demande de nos clients qui se tour-
nent de plus en plus vers les légumes 
frais », poursuit Philippe Mandin.

ENTREPRISE - Dynamic lance un méga mixeur
Le pro du mixeur

Philippe Mandin, directeur commercial de 
Dynamic aux commandes du méga mixeur 
proposé par l’entreprise.
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ÉLEVAGE - La race caprine Boer se développe en Vendée
Des chèvres pas comme les autres
Installé à La Mothe-Achard, Jé-
rôme Hambers élève des chèvres 
de race Boer. Il fait partie des ra-
res éleveurs français de cette race 
très appréciée à travers le monde 
pour sa viande. Zoom sur ce projet 
original qui cherche à remettre la 
viande caprine au goût du jour.

L’aventure de Jérôme Hambers 
dans l’élevage caprin débute en 
2005. À l’époque, il élève des chè-
vres de race alpine pour tirer leur lait. 
À l’affût de la nouveauté, il regarde 
ce qui se passe dans d’autres pays 
et constate à quel point la viande 
de chevreau est appréciée. Et dans 
tous les pays où la consommation de 
viande caprine est déve-
loppée, c’est la race 
Boer qui se détache 
pour ses qualités 
bouchères. En 
France, les pro-
fessionnels 
qui élèvent 
cette race 
o r ig ina i re 
d’Afr ique-
du-Sud se 
c o m p t e n t 
sur les doigts 
d’une main. En 2009, il 

décide de sauter le pas et achète 35 
chèvres Boer venues d’Allemagne. 
Aujourd’hui, l’éleveur dispose de 150 
chèvres au sein de son exploitation 
baptisée « Caprifolia ».

Réputées pour leur caractère doux, 
les chèvres Boer sont reconnaissa-
bles à leurs oreilles tombantes et à 
leurs cornes tournées vers l’arrière. 
Amoureuse des grands espaces et 
résistante au froid comme aux gran-
des chaleurs, la chèvre Boer pèse 
une trentaine de kilos à 6 mois. L’éle-
veur travaille aujourd’hui vers deux 
marchés : la vente de reproducteurs 
et la vente de viande et de produits 
transformés. De La Mothe-Achard, 
les chèvres partent pour les Antilles, 
le Maroc ou le Portugal. « Il y a une 

forte demande dans certains sec-
teurs comme les Antilles où il y 

a une vraie culture culinaire 
autour du chevreau », ex-
plique Jérôme Hambers. 

Pour faire apprécier 
sa viande caprine, 

il propose des 
produits trans-
formés. Ca-
bri massalé, 
c o l o m b o 
de cabri, 
navarin de 

cabri printanier ou saucisses sèches. 
Distribuée dans différents maga-
sins de Vendée, la viande intéresse 
aujourd’hui les restaurateurs. Moel-
leuse et douce, la viande caprine est 
reconnue pour ses qualités diététi-
ques. En parallèle à son travail d’éle-
veur, Jérôme Hambers est très enga-
gé pour faire connaître la race Boer 
et développer les débouchés pour la 
viande caprine. En 2010, il crée l’as-
sociation française de la chèvre Boer 
qui rassemble aujourd’hui une tren-

taine d’éleveurs. Association qui va 
prochainement se structurer en Fé-
dération. En mai dernier, il a reçu des 
éleveurs de la Fédération régionale 
des syndicats caprins Poitou-Cha-
rentes-Vendée. Aujourd’hui, l’objectif 
est la reconnaissance de la race au 
niveau du ministère. Un travail mené 
avec la Chambre d’agriculture de 
Vendée.

Renseignements : ■
@ http://caprifolia.fr

Les 20 et 21 août derniers, se tenait 
la fête de l’agriculture sur le site des 
Brancardières à La Roche-sur-Yon. 
Un vrai succès pour les organisa-
teurs de cet événement qui reste la 
plus grande manifestation agricole 
de plein air de l’Ouest. Le thème 
de cette année était « Producteurs 
de saveurs ». Une façon de mettre 
en valeur le lien entre agriculteurs 
et consommateurs. Marché de pro-
duits locaux, dégustations, menus 
du terroir étaient au programme de 
ces deux jours pour souligner le rôle 
des agriculteurs dans notre alimen-
tation. En 2012, c’est sur le canton 
de Montaigu que se tiendra la fête 
de l’agriculture.

Succès pour la fête
de l’agriculture

PATRIMOINE - Mise en lumière
Pleins feux sur la colline
des moulins

YEU - Maintien du commerce en milieu rural
L’atout proximité

INDUSTRIE - Un Vendéen, meilleur ouvrier de France
Une récompense suprême

Depuis juillet, la colline des mou-
lins à Mouilleron-en-Pareds béné-
ficie d’une mise en lumière excep-
tionnelle. Zoom sur ce projet qui 
valorise ce haut-lieu historique tout 
en respectant l’environnement.

Marquée par les personnalités de 
Clemenceau et du Maréchal De Lat-
tre, la colline des moulins constitue un 
haut lieu de mémoire. Depuis juillet, 
ce site connaît une mise en valeur 
particulière avec l’ouverture d’une 
piste cyclable et une nouvelle mise 
en lumière. « La Colline des moulins 
représente un lieu symbolique de la 
Vendée, explique Valentin Josse, 
conseiller général du canton de La 
Châtaigneraie. Elle incarne l’esprit de 
liberté, cher à Clemenceau et De Lat-
tre. Dans le cadre de son program-
me Vendée Département lumière, le 
Conseil général soutient la mise en lu-
mière de la chapelle et des trois mou-
lins, visibles depuis la route ». Réalisé 
par le Sydev, l’équipement repose 
sur des leds qui peuvent changer 

de couleurs et de puissance. Cet 
équipement permet également de 
moduler la luminosité suivant le cycle 
lunaire. Lors des périodes favorables 
à l’observation du ciel, la puissance 
peut ainsi être réduite.

Ophélie et Ludovic Branger se 
sont installés comme charcutiers-
traiteur il y a quelques mois à Port 
Joinville. Leur commerce répond à 
la demande de services de proxi-
mité des islais et des touristes.

Sur une île, la vie quotidienne a 
ses contraintes. Cela explique l’im-

portance que revêt l’installation de 
nouveaux commerces alimentaires 
de proximité, ouvert toute l’année. 
Avec l’aide du Conseil général, qui 
soutient le commerce en milieu rural, 
Ludovic et Ophélie Branger se sont 
installés sur le port. Ils participent 
ainsi à dynamiser la vie locale.

Remettre au goût du jour les 
spécialités islaises

Après avoir longtemps fait les 
marchés sur l’île, le couple a décidé 
d’investir durablement. Diplômé de 
la Confrérie de la marmite d’or, le 
charcutier remet au goût du jour des 
spécialités islaises comme le boudin 
blanc aux pruneaux ou le thon fumé. 
Ouvert toute l’année, le commerce 
arrive à faire face à une demande 
particulièrement fluctuante, notam-
ment en été, quand la population de 
l’île s’accroît fortement.

S’il est connu pour les métiers 
de bouche, le concours « Un des 
meilleurs ouvriers de France » 
concerne aussi des domaines 
techniques. Rencontre avec Vin-
cent Droussé qui vient de rempor-
ter le titre dans la classe « équi-
pements et installations électri-
ques ».

Une machine qui, où que l’on soit 
dans le monde, suit le parcours du 
soleil et produit de l’énergie pour 
alimenter d’autres machines. Voici 
l’étonnant projet de Vincent Drous-
sé. Formateur à l’AFORBAT Vendée, 
il est aujourd’hui consacré « un des 
meilleurs ouvriers de France ». Un 
titre prestigieux qui vient couronner 
des mois de recherche et de travail.

Pour remporter le titre, il a donc 
réalisé cette machine qui permet 
d’alimenter en énergie une station de 

communication grâce au photovol-
taïque. À partir de données GPS, la 
machine suit le parcours du soleil et 
alimente d’autres machines en totale 
autonomie. « Le sujet est imposé, ex-
plique Vincent Droussé. À l’inscrip-
tion, on nous donne un cahier des 
charges très précis. Puissance, res-
sources, maniabilité : les contraintes 
techniques étaient très fortes. Mais 
j’ai réussi à présenter un projet abouti 
qui fonctionne. Au total, il m’aura fallu 
1 200 heures de travail pour parvenir 
à l’objectif demandé ».

Des ONG intéressées

Aujourd’hui, Vincent Droussé est 
en contact avec des ONG pour l’ex-
ploitation de sa machine. Elle pour-
rait ainsi servir au fonctionnement 
des puits dans les pays en voie de 
développement.

La solution technique à base de leds permet de faire 
varier les couleurs et la puissance d’éclairage.

L’installation d’un commerce de proximité, ouvert 
toute l’année, est un plus pour la vie locale.

Vincent Droussé est devenu « un des meilleurs 
ouvriers de France » grâce à cette station solaire.

Installé à La Mothe-Achard, Jérôme Hambers est un des rares éleveurs de chèvres de race Boer en France.

IQA - Des diététiciens au service des Vendéens
Le goût d’une bonne alimentation

Toute l’année, les équipes de 
l’Institut de la Qualité de l’Ali-
ment (IQA) s’impliquent auprès 
des assistantes maternelles, des 
puéricultrices aussi bien que des 
parents d’élèves et des collégiens 
eux-mêmes. En Vendée, l’IQA 
est un expert reconnu en matière 
d’alimentation. « Chaque année, 
nous formons environ 300 assis-
tants maternels à la diversification 
alimentaire, nous rencontrons plus 
de 3 000 collégiens et nous réa-
lisons de nombreux supports », 
explique Émilie Capdeville, diété-
ticienne pour l’IQA.

Des cibles différentes

« Nous avons trois missions bien 
précises pour donner au grand pu-
blic les notions de base d’une ali-
mentation saine et équilibrée mais 
aussi le plaisir de la fourchette, 
ajoute Virginie Floquet, ingénieur 
en agroalimentaire et responsable 

du service. La première est de trans-
mettre des informations en matière 
d’alimentation aux Vendéens, c’est 
ainsi que nous nous rendons dans 
différentes manifestations, comme 
les « semaines du goût » ou « les 
semaines de prévention de can-
cer ». Dans le cadre de sa mission 
de prévention nutritionnelle, l’IQA, 
réalise de nombreux supports à 
destination du public comme les 
malettes pédagogiques pour les 
professeurs des écoles primaires, 
les fiches conseils pour l’alimen-
tation des tout petits, ou encore 
le guide « l’alimentation de votre 
bébé ». « Notre troisième et der-
nière mission est de soutenir les 
professionnels de la restauration, 
ajoute Émilie Capdeville. « Les 
chefs nous envoient leurs menus, 
nous leur donnons nos conseils 
par rapport à la règlementation en 
vigueur. Nous leur proposons aus-
si des formations en nutrition ainsi 
que des animations pour le self ».

Collégiens mais aussi professionnels de la 
santé et de la restauration profitent de l’expertise 
de l’IQA.

Les métiers du Conseil Général

Bruno Retailleau, Président du Conseil général, en 
visite sur les stands de la fête de l’agriculture.
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PATRIMOINE - Regards d’avant
L’innovation numérique au service de la mémoire
Au service de la mémoire, les 
technologies numériques mobiles 
font des émules. Mis en place par 
l’association Arexcpo et iRéalité, 
le service « Regards d’avant » est 
installé dans de plus en plus de 
communes en Vendée. Il permet 
à travers un QR Codes, l’accès à 
un vaste panel d’informations, vi-
déos, photos, bandes sonores.

À Saint-Jean-de-Monts, la Phine, 
raconte sa vie de cabaretière, Hor-
tense, la couturière colporteuse de 
chanson, fredonne quelques airs, 
Louis parle de son métier de char-
ron... Tout ça sur un mobile. Sur 
l’onglet suivant, le visiteur découvre 
la rue où il se trouve vue du ciel. 
L’onglet d’après propose une série 
de photos prises au même endroit 
et à des époques différentes...

Sur la vague des nouvelles 
technologies

« Regards d’avant » est la der-
nière campagne menée par Arexc-
po-EthnoDoc. En partenariat avec 
Jacky Trichet de l’iRéalité (filiale de 
l’Université de Nantes dédiée à la 
valorisation des travaux de recher-
che) l’association de collecte du 
patrimoine oral surfe sur la vague 

des nouvelles technologies. À partir 
de la photographie d’un QR Code 
par un téléphone de dernière géné-
ration, le visiteur a accès à un panel 
d’informations, photos, vidéos, ban-
des sonores en rapport avec le site 
visité.

155 000 notices en ligne

« Depuis la création de notre as-
sociation, notre objectif est de col-
lecter et de conserver un maximum 
de témoignages de notre culture 
orale, explique Jean-Pierre Ber-
trand, directeur d’Arexcpo. Depuis 

1977, nous avons collecté un grand 
nombre d’informations qui sont ar-
chivées et classées dans une base 
de donnée numérique, la RADdO. 
C’est à partir de cette base de don-
nées, qui évolue au fur et à mesure 
des nouvelles innovations, que Re-
gards d’avant prend appui ».

Mettre à disposition les 
témoignages collectés

Au total, 155 000 notices ont ain-
si été mises en ligne dont plus de 
11 000 pièces musicales issues des 
différents collectages.

« Les dernières inventions numéri-
ques offrent des moyens incroyables 
pour mettre à disposition du public 
tous les témoignages que nous 
avons collecté, ajoute Jean-Pierre 
Bertrand. L’utilisation des plus ré-
cents outils numériques présente en 
plus l’avantage d’attirer la jeunesse. 
À partir de l’attrait des nouvelles 
technologies, elle peut ainsi s’ap-
proprier ce patrimoine qui est aussi 
le sien ».

Des QR codes installés dans les 
communes de Vendée

Aujourd’hui, les communes de 
Vendée et d’ailleurs sont de plus en 
plus nombreuses à faire appel à ce 
nouvel outil. Depuis le printemps, 
elles installent, les unes après les 
autres, ces QR Codes. Discrets, 
ils sont faciles à intégrer sur n’im-
porte quel support de communica-
tion, pancarte ou dépliant. Jusqu’à 
présent ces QR Codes donnent 
accès à un panel de photographies 
anciennes. C’est à Saint-Jean-de-
Monts, que sera inauguré le premier 
QR Code de la nouvelle génération 
lors des Journées du patrimoine les 
16 et 17 septembre prochains. Une 
nouvelle génération qui donnera ac-
cès à une multitude de ressources.

Grâce aux QR 
Codes, le visiteur 
peut découvrir, à 
travers des galeries 
de photos, l’histoire 
du lieu où il se 
trouve. Bientôt, il 
pourra même 
regarder des films.

La Communauté de communes 
du canton de Rocheservière lan-
ce « Les chouettes balades ». Le 
concept ? Grâce à un ordinateur de 
poche muni d’un GPS, le prome-
neur est guidé et bénéficie de nom-
breuses animations interactives. 
C’est à St-Philbert-de-Bouaine que 
le premier sentier des « Chouettes 
balades » est lancé. L’idée est de 
faire découvrir aux randonneurs les 
4,5 km formant « le sentier des Lan-
des de Bouaine ». Après avoir retiré 
son visioguide au Tabac-presse Le 
Loavan, le visiteur suit les indica-
tions à l’écran. Le GPS intégré indi-
que la direction mais signale aussi 
chaque temps de pause par le hu-
lulement d’une chouette. Des infor-
mations sur l’environnement, des 
vidéos et des quiz font partie des 
animations interactives proposées 
durant les quelque deux heures de 
promenade.

Renseignements : ■

02 51 94 94 05
@ www.tourisme-canton-rocheserviere.fr

Se promener en s’amusant avec 
un micro-ordinateur

LITTÉRATURE - Dernier roman d’Yves Viollier
De la tragédie locale
à l’œuvre littéraire

MUSÉE - Un musée consacré à l’histoire de l’agriculture
Un voyage dans le temps

VOILE - Solitaire du Figaro
Morgan Lagravière, révélation de l’édition

Succès littéraire de la rentrée « La 
mer était si calme » raconte Xyn-
thia. À travers une série de destins 
individuels son auteur Yves Viollier 
tient en haleine ses lecteurs d’un 
bout à l’autre du roman.

À quel moment avez-vous décidé 
d’écrire ce roman ?

Je me suis d’abord dit que je ne 
pourrais jamais écrire sur une telle 
tragédie. J’ai suivi les événements 
en tant qu’«intime ». Les « Lilas de 
mer », roman que j’ai écrit en 2001 
sur la construction de la digue du 
Génie de l’Aiguillon, m’ont permis de 
découvrir en profondeur ce pays et 
ses habitants. Lorsque j’ai appris la 
catastrophe, j’ai tout de suite pensé 
à ces visages. J’ai voulu aller à leur 
rencontre comme je l’aurais fait pour 
n’importe quel membre de ma fa-
mille.

Petit à petit, l’idée d’en écrire un 
roman s’est imposée à moi. La lé-
gitimité, je l’avais par « les Lilas de 
Mer ». Le travail m’est apparu fara-
mineux, mais l’enjeu était passion-
nant : dépasser la tragédie locale et 
ses multiples histoires individuelles 
pour en faire une œuvre littéraire uni-
verselle. Je me suis plongé dans les 
livres de Truman Capote ou Hemin-
gway, écrivains journalistes. J’y ai 
cherché le ton juste pour romancer 
une actualité brûlante.

Comment êtes-vous parvenu à 
restituer l’ambiance de la tempête 
dans ses moindres détails ?

Je me suis imprégné des lieux. J’ai 
assisté aux réunions. J’ai rencontré 

de nombreux rescapés et ceux qui 
étaient venus à leurs secours. J’ai 
écouté. Comme une éponge je me 
suis imbibé de toutes leurs histoires. 
Et puis un jour j’ai senti que je pou-
vais me mettre à écrire.

Les personnages du roman ont-ils 
réellement existé ?

Chaque personnage de mon ro-
man est un condensé de toutes 
ces histoires. Chaque anecdote est 
vraie : Julie accrochée à son poteau 
électrique, Jérémie sur les épaules 
de son grand-père... Même les plus 
improbables. Mon travail d’écrivain a 
ensuite été de me mettre dans leur 
peau pour imaginer leur passé, com-
prendre leur attachement à leur coin 
de terre. Quand j’en ai eu besoin, 
j’ai arrêté d’écrire et je suis retour-
né à l’Aiguillon. J’étais Julie, j’étais 
Guillaume, j’étais Jean-Jacques. J’ai 
parcouru à pieds les lieux où ils ont 
vécu la tempête. J’ai senti le vent, les 
odeurs, l’ambiance... Mais il fallait 
que mon livre prenne de la hauteur. 
C’est pourquoi, tel un chœur des tra-
gédies grecques, la description de la 
messe d’enterrement donne une vue 
nationale, universelle à tous ces des-
tins individuels.

A-t-il été simple d’écrire sur un tel 
sujet ?

Je n’ai jamais été aussi inquiet. 
Chaque phrase, chaque dialogue je 
l’ai lu et relu. J’ai cherché la musique 
la plus juste pour traduire au plus 
près l’ambiance. Et un jour j’ai senti 
que mon livre vibrait. Il était prêt.

Les premiers à l’avoir lu sont les 
témoins que j’ai rencontrés pour 
l’écrire. Leur réaction m’a rassuré. 
J’avais trouvé le bon ton. Ils l’ont lu 
comme un témoignage. Les autres 
lecteurs l’ont lu comme un roman. Ils 
m’ont dit avoir compris pour la pre-
mière fois ce qui s’était passé.

«  ■ La mer était si calme » Yves Viollier
Éditions Robert Laffont / 18€

Dédicaces le 17/09 de 9h30 à 12h au 
Super U de l’Aiguillon et à partir de 15h 
à l’espace Médiastore de La Roche-sur- 
Yon.

Président de l’association « Terre 
d’Antan », Philbert Hermouet pro-
pose aux visiteurs de remonter le 
temps en découvrant des centai-
nes de machines agricoles. Ren-
contre.

Au total, le petit musée de La Bille-
rie, à Mareuil-sur-Lay, regroupe près 
de 250 machines agricoles. Pressoirs, 
écrémeuses, moissonneuse-lieuse, 
batteuses, monte-bottes, arracheu-
ses de pomme de terre, tracteurs 
ou charettes sont réunis par thème : 
travail de la vigne, élevage laitier, 
culture du blé, travail de la terre... Le 
musée regroupe des machines plus 
que centenaires, de toutes marques 
et de toutes origines. « Dès ma jeu-
nesse, j’ai commencé à conserver 
des dizaines d’outils appartenant à 
mes parents, poursuit le président de 
l’association « Terre d’Antan ». Après, 
par le bouche à oreille, j’ai réussi à 

réunir différentes machines prove-
nant principalement de Vendée ». Au 
cours de la visite, Philbert Hermouet 
explique aux visiteurs l’histoire et le 
fonctionnement de ces machines du 
siècle dernier. C’est l’occasion de 
découvrir l’évolution des conditions 
de travail des agriculteurs. Parfois, 

Philbert Hermouet fait revivre les ma-
chines. « Quand je mets en route les 
machines, il y a tout de suite une am-
biance sonore qui plaît aux visiteurs. 
Ils voient vraiment comment la ma-
chine fonctionnait », explique Philbert 
Hermouet.

Des fers à redresser les cornes 
des bœufs

On découvre ainsi d’étonnants ob-
jets comme ces fers à redresser les 
cornes de bœufs ou cette cabane de 
berger sur roues qui permettait de 
suivre le troupeau jour après jour.

Pour 2012, Philbert Hermouet pré-
pare déjà une nouvelle salle. Elle 
reconstituera l’intérieur d’une ferme 
vendéenne au siècle passé.

Renseignements : ■  06 70 00 40 60, 
ouvert jusqu’au 31 octobre, le lundi, mer-
credi et samedi de 14h30 à 18h.

Arrivé en huitième position au 
classement général de la Solitaire, 
Morgan Lagravière fait honneur au 
pôle Vendée France.

Premier des bizuths, huitième au 
classement général, le navigateur 
Morgan Lagravière (Vendée) peut 
s’enorgueillir d’une belle réussite 
pour sa première participation à la 
mythique Solitaire du Figaro à la fi n 
du mois d’août. « 1er bizuth avec trois 
victoires d’étapes, je suis un peu le 
« Beyou des jeunes », se réjouit Mor-
gan Lagravière. Je suis vraiment fier 
de moi d’autant que parmi les débu-
tants il y avait des clients ! Le combat 
a été rude et s’il a été beau, c’est que 
les adversaires étaient valeureux ! 
C’est une énorme satisfaction et la 
récompense de tout le travail qui a 
été fait depuis le début de la saison 
au sein du Pôle Vendée France. ».
Plus loin derrière, Franck Rivet, skip-
per de « Vendée 1 », deuxième ba-
teau du pôle Vendée France arrivé en 
12e position lors de la dernière étape 
est classé 32e au classement géné-
ral. « Je suis vraiment satisfait de finir 
cette Solitaire sur cette bonne note, 
explique le marin, domicilié à l’île 
d’Yeu. Je fais deux belles manches 
de 12e sur les étapes 2 et 4 mais je 

paie très cher mes prises de risques 
sur les étapes 1 et 3. »

Un tremplin pour le Vendée Globe

Vainqueur de cette édition 2011, Jé-
rémie Beyou, entre désormais dans 
le club très fermé des doubles vain-
queurs de la Solitaire. Une magnifi -
que victoire qui devrait l’aider à trou-
ver des sponsors pour lui permettre 
de participer à la prochaine édition 
de la reine des régates, le Vendée 
Globe. « Ce serait vraiment pas de 
bol de ne pas être au Vendée Globe 
parce que j’ai la niaque pour bien fai-
re, je sais bien faire, ça mettra un peu 
de spectacle sur l’eau. Il ne manque 
plus que le ou les partenaires et je fe-
rai aussi bien que sur la Solitaire du 
Figaro en 2012 », affi rme le naviga-
teur. « Pour le Vendée Globe, tout va 
se positionner dans les six mois qui 
viennent, ajoute Gérard Faugeron, 
conseiller général des Sables. Plus 
les skippers seront qualifiés plus la 
course sera riche. Nous devons les 
aider à trouver des sponsors. »

250 machines sont regroupées au sein du musée 
d’Antan, à La Billerie, à Mareuil-sur-Lay.

Morgan Lagravière, un jeune loup de mer plein de 
promesses.

Le visioguide est un mini-ordinateur muni d’un 
GPS orientant le promeneur durant sa balade.
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SPORT - Paul Jouet aux Championnats du monde de wave-ski
À la bonne école des plages vendéennes
Encore méconnu du grand public, 
le wave-ski, sport nautique à che-
val entre le surf et le kayak, com-
mence pourtant à compter dans 
ses rangs des champions. Parmi 
lesquels Paul Jouet, adepte des 
plages d’entraînement sablaises.

Le wave-ski est un sport nautique 
qui se pratique assis sur une plan-
che de surf, mais muni de pagaies. 
Pour mettre d’accord kayakistes 
et surfeurs, disons qu’il s’agit d’un 
compromis entre le kayak et le surf !

Avant de rejoindre les disciplines 
sportives, le wave-ski était utilisé 
par les secouristes des plages aus-
traliennes pour aller chercher les 
nageurs en difficulté. Au milieu des 
années quatre-vingt, il commence à 
faire son apparition sur les vagues 
françaises.

Aujourd’hui encore peu connu, ce 
sport a pourtant ses championnats, 
dont des mondiaux auxquels partici-
pe Paul Jouet, un habitué des plages 
de Vendée. « Le principe du wave-ski 
est à mon avis plus proche du surf, 
explique Paul. On navigue sur une 
planche de surf, un peu plus épais-
se, sur laquelle on peut s’asseoir et 
pagayer. On va dans les mêmes en-
droits que les surfeurs et comme eux, 

on pratique un sport extrême où il faut 
allier vitesse et précision. »

Une fois la technique bien en main, 
le sportif peut oser aller chercher la 
vague. Surfer en wave-ski est en ef-
fet possible dès que l’on connaît les 
bases rudimentaires du maniement 
de la pagaie et celles de l’équilibre.

Dès lors, cette bonne dose d’auda-
ce, saupoudrée d’un soupçon de ta-
lent peut faire décrocher « l’aerial », 
figure emblématique de la discipline 
où le waveskieur décolle littérale-
ment de l’eau. Figure que maîtrise 
Paul qui a fait ses premières gam-
mes de « wave » aux Sables, grâce 
à l’Institut Sport Océans (ISO) et au 
lycée Savary de Mauléon qui l’ont 
formé : « J’avais choisi ce lycée car il 
est centre national de wave-ski. Cela 
m’a permis de continuer ma scolarité 
tout en me préparant à la compéti-
tion, sous la houlette notamment des 
éducateurs sportifs de l’ISO ».

Aussi à l’aise sur les bancs de la 
fac que sur son wave

Aujourd’hui, Paul n’a pas encore 
vingt ans mais il a déjà un bon pal-
marès, tant sur les bancs de la fac 
que sur les vagues sablaises. Ce 
normand d’origine a fini sa première 

année d’études sportives en étant 
major de sa promotion, à Caen.

En parallèle, dès qu’il a du temps li-
bre, il trace sa route jusqu’aux Sables-
d’Olonne. Il a notamment passé tout 
son été à l’Institut Sports Océan, où il 
avait décroché un job d’été, face à la 
mer. Une aubaine pour ce passionné 
de wave-ski qui pouvait ainsi s’entraî-
ner avant et après le travail. Il faut dire 
qu’il avait une bonne motivation, à sa-
voir la préparation pour les Mondiaux 
de wave-ski disputés fin août à Santa 

Cruz au Portugal.
« Je suis très content d’avoir décro-

ché ce billet pour mes premiers mon-
diaux, explique le jeune homme. J’étais 
parmi les vingt français sélectionnés et 
je me trouvais à la 7e position, ce qui 
n’est vraiment pas si mal ! » Et ce qui 
laisse présager un bel avenir pour ce 
vendéo-normand, aussi à l’aise dans 
ses baskets que sur son wave.

Renseignements : ■
@ www.institutsportsocean.com

Juge d’ins-
truction au tri-
bunal des Sa-
bles-d’Olonne 
pendant vingt-
deux ans, Di-
dier Gallot, le 
« juge Gallot », 
comme l’ap-
pellent encore 
les Sablais, en 
a des histoires à raconter. Dans 
son dernier recueil il en présente 
quelques-unes parmi les plus co-
casses. Elles reflètent une époque 
où les juges, truands et policiers 
pouvaient encore s’amuser dans 
leur travail.

Renseignements : ■  « Vous voulez 
rire, Monsieur le juge » Affaires co-
casses et mémorables.
Didier Gallot. Éditions L’Étrave / 16€

Après une première édition re-
marquée, « Les plus belles tables 
de Vendée » reviennent dans une 
nouvelle édition enrichie de nou-
velles rubriques. Au total, une cin-
quantaine de tables sont référen-
cées à travers toute la Vendée.

Les pro-
duits du 
terroir sont 
pa r t i cu l i è -
rement mis 
à l’honneur 
à travers 
une présen-
tation des 
v i g n o b l e s 
vendéens et 
des produc-
teurs enga-
gés dans 
une démar-
che de qua-
lité. Le guide comporte également 
une sélection de balades gourman-
des à découvrir aux alentours des 
différents restaurants sélectionnés. 
Autant de suggestions qui allient 
plaisir de la table et découverte du 
patrimoine.

Renseignements : ■  « Les plus belles ta-
bles de Vendée », éditions offset 5, en ven-
te dans les maisons de presse, 4,20€.

« Vous voulez rire,
Monsieur le juge »

Les plus belles tables de Vendée

ÉLEVAGE CANIN - Victoire à l’Open de France
La passion du Setter anglais

ASTRONOMIE - Construction d’un téléscope
Plus près des étoiles

L’histoire en images du canton 
de La Châtaigneraie

ARTISANAT - Fonderie miniature d’Alain Adin
Reconnaissance nationale d’un des derniers fondeurs d’Europe

Jean-Claude Orceau est depuis 
plus de 30 ans un passionné de 
Setter anglais. Il a récemment rem-
porté l’Open de France de grande 
quête avec son chien Cham du Val 
de Ruth. Rencontre.

Habitant du Poiré-sur-Vie, Jean-
Claude Orceau évoque avec pas-
sion ses chiens qui l’ont mené sur 
les podiums les plus prestigieux en 
France et en Europe. « C’est à l’âge 
de 25 ans que j’ai commencé à m’in-
téresser à la cynophilie », explique 
t-il. Depuis, la compétition me pas-
sionne ». Avant de pouvoir présen-
ter un chien en compétition, c’est 
un travail de longue haleine auquel 
s’attèle l’éleveur tout au long de ces 
années. « J’ai étudié aussi bien la 
sélection génétique que l’éducation 
et la psychologie du chien. C’est un 
travail pointu qui demande beaucoup 
d’investissement ».

En 1998, avec Gex du Val du Ruth, 
Jean-Claude Orceau obtient le prix 
d’excellence de grande quête en Es-
pagne. La grande quête est la dis-
cipline reine ouverte aux chiens de 
race britannique. L’épreuve se tient 
dans une large plaine de 2 km de 
large. Pendant 15 minutes, au sein 

de cet immense espace, le chien ef-
fectue de vastes lacets pour repérer 
puis tenir les perdreaux qu’il trouve.

En 2011, Cham du Val du Ruth 
est gagnant de l’Open de France 
de grande quête. Une consécration. 
« Cham est ce que je pouvais atten-
dre de mieux. Il combine qualités na-
turelles, intelligence et il correspond à 
l’idéal du Setter anglais » ajoute Jean-
Claude Orceau. « Il court par grandes 
foulées, son chanfrein, sa tête et son 
dos forment une belle ligne et il sait 
parfaitement se maîtriser ».

Depuis dix ans, l’association 
« Saint Michel Village du Ciel » fait 
découvrir l’astronomie au grand 
public. Cette année, l’objectif est 
de construire le plus grand télés-
cope de Vendée.

Pour les membres de l’association 
d’astronomie « Saint Michel Village 
du Ciel », 2011 est une année parti-
culièrement riche. Depuis juin dernier, 
l’association dispose d’un tout nouvel 
observatoire de type chalet en bois 
avec toit coulissant construit sur le site 
du Manoir des Sciences à Réaumur. 
Un équipement qui permet de pour-
suivre l’organisation des nombreuses 
soirées d’observation. Mais l’année 
2011 est aussi celle de la construction 
du plus grand instrument d’observa-
tion de Vendée. Après une longue ré-
flexion, les membres de l’association, 
avec leur Président Frank Tyrlik, ont 
décidé de réaliser un télescope de 
type Dobson/Newton de grand diamè-
tre, instrument principalement dédié à 
l’observation.

Un travail d’équipe

Les parties optiques ont été achetées 
car la fabrication de grands miroirs est 

très exigeante et nécessite un maté-
riel adéquat. Les membres de l’asso-
ciation se sont donc concentrés sur 
l’ossature du télescope. Réalisation 
des plans, construction de la base en 
bois, assemblage métallique, tout est 
réalisé par des passionnés qui dispo-
sent de compétences complémentai-
res. Une fois fini, le téléscope atteindra 
2,20 mètres. Pour l’accessibilité, un 
escalier avec rampe sera construit.

Renseignements : ■
@ www.villageduciel.free.fr

Georges Cle-
menceau et 
Jean de Lattre 
de Tassigny, 
ces deux grands 
noms de l’His-
toire de France, 
sont nés dans 
le canton, à 
Mouilleron-en-
Pareds. Au-delà 
de ces deux grands personnages, 
d’autres richesses, plus ou moins 
connues, font l’histoire du canton de 
La Châtaigneraie. Maurice Bedon a 
réuni dans le livre imagé « Le canton 
de La Châtaigneraie » les meilleurs 
moments ayant marqué Antigny, La 
Tardière, Cheffois etc. Le lecteur re-
découvre l’histoire de la pierre des 
Plochères, dite « la pierre rose » ou 
encore le récit des reliques de saint 
Valentin, à Saint-Pierre-du-Chemin... 
Il y a aussi un arrêt sur images dans 
les bourgs de Vouvant ou de Saint-
Maurice-le-Girard, commune de 
Jean-René Bernaudeau marquée 
par ses exploits cyclistes.

Renseignements : ■  « Le canton de La 
Châtaigneraie » par Maurice Bedon. Édi-
tions Alan Sutton, collection Mémoires 
en Images. 19,90€. Dans les points de 
vente habituels.

Installée depuis 2003 à Vouillé-les-
Marais, la fonderie miniature d’Alain 
Adin, l’un des derniers fondeurs 
d’Europe, a reçu le label « Entre-
prise du patrimoine vivant ».

« Entreprise du patrimoine vivant » : 
huit ans après sa création, la fonde-
rie miniature d’Anny et Alain Adin a 
reçu en 2011 cette haute reconnais-
sance de l’État, label d’excellence 
des savoir-faire français.

Unique en Europe, la fonderie minia-
ture de Vouillé-les-Marais est l’héritière 
de techniques séculières aujourd’hui 
reconnues et préservées. Alain Adin, 
l’un des derniers détenteurs de ce 
trésor, est tombé dans la marmite de 
la fonderie à quatorze ans. Son père 
et son grand-père étaient eux-mêmes 
de fameux fondeurs de fonte. « C’est 

de mon père que j’ai acquis toute ma 
science. Il m’a fait passer par tous les 
postes pour me permettre d’avoir une 
compréhension globale du métier. Il 
fallait que je puisse remplacer n’im-
porte quel ouvrier à son poste en cas 
d’absence », ajoute Alain Adin.

Treize métiers en un

Plusieurs années ont été néces-
saires au jeune apprenti pour bien 
appréhender son métier. Et pour 
cause : la fonte regroupe à elle seule 
treize métiers différents, du dessina-
teur en bureau d’études au sculpteur 
modeleur en passant par le cubilotier 
ou encore la couleur et le peintre...

«Ce qui fait aujourd’hui ma grande 
différence par rapport aux autres fon-
deries et en particulier les fonderies 

industrielles c’est que je sais sculp-
ter le sable. Je peux ainsi réaliser un 
moule de sable qui me permet de 
couler une pièce sans avoir à réaliser 
un premier moule. Cela permet en 
effet de sérieuses économies pour 
mes clients », ajoute Alain Adin.

Les principales réalisations de la 
fonderie miniature sont des objets 
architecturaux, balcon, descente 
d’eau, portails... Alain Adin est ainsi 
en train de refaire tout le système 
d’écoulement d’eau de l’île d’Yeu.

Mais la fonderie miniature, ouverte 
au public est aussi une fonderie d’art. 
Aux côtés d’Alain, Anny, réalise des 
œuvres originales en fonte.

Renseignements : ■

02 51 52 55 72
@ fonderieminiature@orange.fr

Cham du Val de Ruth a remporté l’Open de France 
de grande quête.

Le téléscope construit par l’association est en 
cours de finition.

À l’aide de son mini cubilotier, Alain Adin réalise 
des prouesses techniques.

Paul Jouet, en médaillon, a participé à ses premiers mondiaux de wave-ski, au Portugal, en août.
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Ouverture de deux nouveaux collèges,
modernisation des collèges existants,
reconstructions, élargissement de la
restauration collective bio, diffusion des
nouvelles technologies. La rentrée 2011
s’annonce pleine de nouveautés.
Pour anticiper l’augmentation du nombre
de collégiens vendéens, le Conseil général
se mobilise et met tout en œuvre
pour leur réussite.

Rentrée scolaire 2011

Des collèges nouvelle génération

Pour anticiper sur l’évolution 
démographique, le Conseil général s’engage 
pour développer des places supplémentaires 

dans les collèges de Vendée. En cette 
rentrée 2011, deux nouveaux collèges 
ouvrent ainsi leurs portes : Herriot à La 
Roche-sur-Yon et Piobetta à Aubigny.
La conception de ces collèges est de 
Haute Qualité Environnementale. Tout 
est fait pour réduire la consommation 

d’énergie. L’architecture même est pensée 
pour éviter les déperditions. Ainsi, les 

nouveaux bâtiments porteront une toiture 
végétalisée qui offre une qualité d’isolation 

supplémentaire en régulant température 
intérieure et extérieure. Les deux collèges 

sont également équipés d’appareils très 
performants sur le plan énergétique 

comme des chaudières à condensation 
à haut rendement fonctionnant au gaz 

naturel et des capteurs solaires pour la 
production d’eau chaude. Pour ces collèges 

nouvelle génération, les technologies de 
pointe sont proposées aux collégiens. Les 

établissements sont entièrement câblés 
et bénéficient des derniers équipements 

informatiques.

La modernisation du collège Her-
riot à La Roche-sur-Yon, qui pourra 
accueillir 650 élèves, offre aux collé-
giens et enseignants un établissement 
moderne et fonctionnel qui n’oublie 
pas sa longue histoire. L’architecture 
napoléonienne a été restaurée et mise 
en valeur. Dans la cour intérieure, des 
arcades ont ainsi été recréées à partir 
de l’architecture origi-

nelle. Cette valorisation du patrimoine 
s’accompagne de la réalisation de 
deux nouvelles ailes aux lignes réso-
lument contemporaines. La place est 
ici donnée au métal, au verre et aux 
courbes végétales.

La pédagogie au cœur de 
l’établissement

Le collège Herriot a été entière-
ment repensé en plaçant la pédago-
gie au cœur de l’établissement. Les 
d i f f é r e n - tes 

salles ont été regroupées par pôle 
pour faciliter l’organisation de la vie 
du collège. Les salles d’enseigne-
ment technologique sont réunies au 
rez-de-chaussée avec le service de 
restauration. Le premier étage re-
groupe les salles d’enseignements 
généraux et spécialisés ainsi que les 
salles multimédia et le CDI. Enfin, le 
deuxième étage est consacré à la vie 
en commun : internat de 100 places 
et logements de fonction.

Plus de sécurité pour les 
collégiens

Pour accroître la sécurité des col-
légiens, les arrêts de car ont été inté-
grés au bâtiment. Un soin particulier 
a également été porté à l’accessibi-
lité avec une rampe d’accès pour les 
personnes à mobilité réduite.

Avec le collège Piobetta, le collège 
Herriot représente l’une des opéra-
tions les plus importantes mises en 
place par le Conseil général.

Deux nouveaux collèges en Vendé

● Des équipements
informatiques dernier cri

Pour cette rentrée 2011, 15 col-
lèges vendéens sont au « tout nu-
mérique ». Les salles de classes 
sont câblées et sont équipées de 
vidéoprojecteurs. On compte ainsi 
450 vidéoprojecteurs interactifs et 
1 750 postes informatiques installés 
depuis le début du plan « collèges 
numériques ». D’ici la fin de l’an-
née, cinq nouveaux collèges seront 
équipés : Jean Monnet au Château-
d’Olonne, Le Sourdy à Luçon, Saint 
Exupéry à Belleville/Vie, L’Anglée à 
Ste Hermine et Les Sicardières à 
l’île d’Yeu.

Dans les collèges privés, le dé-
veloppement du numérique s’ac-
célère également avec l’aide du 
Conseil général.

● L’Environnement Numérique
de Travail

À la rentrée, ils seront 42 collèges 
de Vendée, 21 publics et 21 privés, 
à utiliser l’Environnement Numérique 
de Travail (ENT). Cet ENT donne ac-
cès aux collégiens au cahier de textes 
électronique et à une multitude de ser-
vices scolaires disponibles en ligne.

● Des tablettes numériques
en cours

Au collège André Tiraqueau de 
Fontenay-le-Comte, une expérimen-
tation est lancée pour étudier l’usage 
de la tablette numérique en cours. 
Sept professeurs seront équipés et 
vont tester la tablette qui pourrait servir 
à préparer les cours, interagir avec la 
classe ou servir de support aux élèves. 
Outre l’intérêt pédagogique, cette ex-
périmentation est une façon d’étudier 
les pistes pour alléger le cartable des 
collégiens dans les années à venir. À 
terme, on peut même imaginer que 
ce type d’outils remplace le bon vieux 
cartable.

Plan collèges numériques
Des tablettes numériques
au service de la pédagogie
Au travers du plan « collèges numériques », le Conseil 
général met à disposition des collégiens les toutes dernières 
technologies. Pour cette rentrée 2011 une expérimentation est 
lancée à travers l’utilisation de tablettes numériques au collège 
André Tiraqueau de Fontenay-le-Comte.
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Collège Herriot :
une synthèse entre tradition
et modernité
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cartable.

C’est une rentrée pleine de nou-
veautés qui s’annonce cette année 
en Vendée. Les projets se multiplient 
pour offrir aux collégiens vendéens un 
cadre propice à leur réussite et déjà 
les premières réalisations d’envergure 
ouvrent leurs portes.

« Cette rentrée 2011 est principa-
lement marquée par l’ouverture des 
nouveaux collèges Piobetta et Herriot 
à Aubigny et La Roche-sur-Yon, expli-
que François Bon, vice-président du 
Conseil général. Mais de nombreux 
autres chantiers sont en cours à travers 
la Vendée pour anticiper la progression 
démographique et offrir le meilleur à 
nos collégiens et aux équipes éduca-
tives ».

Des équipements respectueux de 
l’environnement

Aménagements pour accompagner 
la pédagogie, soin apporté aux équi-
pements respectueux de l’environne-

ment, mise à disposition des toutes 
dernières technologies pour l’ensei-

gnement, travail autour de la qua-
lité de la restauration collective. 

Les axes de développement 
sont nombreux et visent tous à 
favoriser la réussite des collé-

giens vendéens.
À Aubigny et à La Roche-sur-Yon, 

les collèges Piobetta et Herriot ac-
cueillent désormais plusieurs centai-
nes de collégiens. Bâtiments de Haute 
Qualité Environnementale, ces deux 
établissements bénéficient d’aména-
gements de pointe. L’architecture est 
pensée pour garantir fonctionnalité et 
sécurité mais elle participe également 
à la bonne organisation pédagogique 
de l’établissement.

Reconstruction à Challans

À Challans, le Conseil général lance 
la reconstruction du collège Charles 
Milcendeau sur une parcelle si-
tuée à proximité de la plaine 
des sports. Sa capacité d’ac-
cueil a été étudiée avec les 
services de l’Inspection aca-
démique sur la base d’un 
collège 800, extensible en 
cas de besoin. L’ouverture 
est prévue pour septem-
bre 2014.

À Aizenay et 
B e l l e v i l l e - s u r -
Vie, l’objectif est 
d’agrandir les 
collèges existants 

afin de faire face à la pression démo-
graphique particulièrement forte sur 
ces secteurs. 150 places supplémen-
taires sont prévues dans chacun des 
deux établissements qui pourraient 
ainsi accueillir 650 collégiens chacun. 
Les travaux pourraient prendre fin à la 
rentrée 2013.

Quatre nouveaux collèges

Dans les années qui viennent quatre 
nouveaux collèges seront construits 
en Vendée : à La Mothe-Achard, aux 
Essarts à Saint Hilaire-de-Loulay et à 
Talmont-Saint-Hilaire.

Situé à proximité des équipements 
sportifs de la commune, le collège 

400 de La Mothe-Achard per-
mettra notamment de diminuer 
les effectifs des collèges du 
Pays des Olonnes et d’Aize-
nay qui vont connaître dans 
les trois prochaines années 

des progressions importantes 
d’effectif.

Aux Essarts, le projet est 
également lancé.

Dans le reste de la 
Vendée, de nombreux 
chantiers sont égale-
ment en cours pour 

François Bon, président de la 
commission Education, Culture, Sport 
et Relations Internationales.
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Pour faire face à l’augmentation 
des effectifs dans le sud du Pays 
Yonnais, le Conseil général a dé-
cidé la construction d’un nouveau 
collège public à Aubigny. En cette 
rentrée 2011, Il accueille ses nou-
veaux élèves venus des communes 
d’Aubigny, La Boissière-des-Lan-
des, Chaillé-sous-les-Ormeaux, Les 
Clouzeaux, Nesmy, Nieul-le-Dolent, 
Le Tablier et Sainte Flaive-des-
Loups.

Une organisation par pôles 
pédagogiques

D’une surface de plus de 6 000 m2, 
le collège est organisé autour de pô-
les pédagogiques regroupés autour 
d’un hall qui devient le centre de la 
vie de l’établissement. Les matières 
spécialisées disposent de salles 

dédiées : deux salles pour le pôle 
artistique, quatre laboratoires pour 

les sciences, trois salles technologi-
ques et deux salles multimédia.

Proposer une alimentation de 
qualité et équilibrée qui fasse une 
part de plus en plus importante aux 
produits bio et locaux. Tel est le 
défi que le Conseil général relève 
à travers son action en faveur de 
la restauration collective des collè-
ges. Cette démarche se fonde sur 
le volontariat des établissements, la 
proximité et la saisonnalité des pro-
duits.

Un développement progressif

Il s’agit également d’un déve-
loppement qui se veut progres-
sif afin de favoriser la structu-
ration d’une offre locale en 
produits bio. L’objectif est 
aussi de maîtriser les coûts 
et les dépenses d’énergie.

Les collèges publics de 
Vendée sont déjà enga-
gés dans cette dynamique 
et on note aujourd’hui cinq 
collèges qui comptent entre 
20 et 25 % de produits bio 
dans leurs repas. L’évolu-
tion de la part du bio est 
particulièrement significative 
dans le domaine des produits 
laitiers, de la boulangerie, des 
fruits et des légumes.

En cette rentrée 2011, 19 
collèges privés s’engagent 

volontairement dans cette démar-
che.

L’engagement particulier du 
Conseil général pour proposer des 
produits bio aux collégiens va en-
core s’accroître dans les mois à ve-

nir. Unique en France, le projet du 
Département est de mettre en place 
un établissement de centralisation 
et de transformation de fruits et lé-
gumes bio.

ée

Du bio local dans les collèges de Vendée
L’utilisation de produits bio locaux continue à s’étendre dans les services de restauration des 
collèges. Alors que l’ensemble des collèges publics proposent déjà du bio dans leurs menus, 
en cette rentrée 2011, 19 collèges privés s’engagent à leur tour.
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Collège Piobetta :
fonctionnalité et sécurité

moderniser et adapter les établisse-
ments.

Nouveau service de restauration 
collective à Benet

À Benet, au collège du Marais Poite-
vin, les travaux de construction du futur 
service de restauration débuteront à la 
fin du second semestre 2011, date à 
laquelle débutera la réorganisation 
fonctionnelle des pôles artistique et 
technologique.

À Saint-Michel-en-l’Herm, le collège 
Les Colliberts poursuit sa modernisa-
tion complète. Les travaux devraient 
prendre fin à la fin de l’année 2012.

Des extensions pour anticiper 
l’évolution des effectifs

Dans bon nombre de secteurs de la 
Vendée, des extensions des collèges 
existants sont prévues pour faire face 
aux évolutions démographiques. À 
Montaigu, c’est le collège Jules Ferry 
qui sera porté à 800 places. L’étude de 
faisabilité est actuellement en cours.

À Olonne-sur-Mer, le collège Paul 
Langevin sera agrandi pour pouvoir 
accueillir 600 élèves, soit 100 places 
de plus qu’actuellement.

À St Jean-de-Monts, le Conseil général 
a porté la capacité d’accueil du collège 
des Pays de Monts de 400 à 500 places. 

L’extension sera achevée en 2013/2014.
D’autres chantiers sont également 

en cours comme la rénovation du col-

lège René Couzinet à Chantonnay ou 
la modernisation du collège Jean Ros-
tand aux Herbiers.

« Former le mieux 
possible les forces 
vives de la Vendée
de demain »

Les élèves vendéens 
viennent d’effectuer leur 
rentrée. Une rentrée 
très chargée pour le 
Conseil Général, notamment sur 
les collèges ?

Oui, jamais le Conseil Général 
n’avait autant investi pour les collè-
ges. Au total, lors de cette rentrée, 
nous travaillons sur la création de 
sept nouveaux collèges ! Les deux 
qui viennent d’ouvrir à La Roche et 
Aubigny, celui que nous recons-
truisons entièrement à Challans, 
sans compter les quatre projets 
que nous avons. C’est sans pré-
cédent… D’autant plus que ces 
réalisations s’accompagnent de 
très nombreux chantiers d’exten-
sion et de modernisation des éta-
blissements existants, dans tous 
les secteurs de Vendée.

Du côté des contenus, vous 
modernisez aussi les outils 
pédagogiques ?

Nos établissements doivent être 
en phase avec les évolutions tech-
nologiques. Je pense par exem-
ple à notre programme « collèges 
numériques », qui est aujourd’hui 
ce qui se fait de mieux en France. 
Actuellement, plus de la moitié de 
nos collégiens travaillent dans un 
environnement numérique avec 
l’accès à une connexion internet, 
à un vidéoprojecteur interactif et 
à un cahier de texte électronique. 
D’ici deux ans, notre objectif est 
que 100% des collégiens ven-
déens bénéficient de ces techno-
logies haut de gamme.

En quoi cette action en faveur 
des collégiens vous semble si 
importante ?

Il ne peut pas y avoir de vie 
adulte autonome sans la maîtrise 
d’un socle de savoirs fondamen-
taux. Et ce quelle que soit la pro-
fession que l’on choisit d’exercer. 
Mais l’école est aussi un moyen 
de construction de la personnalité, 
avec l’apprentissage de valeurs 
qui permettent aux jeunes de de-
venir des adultes responsables. 
En lien avec les parents, qui sont 
les premiers éducateurs de leurs 
enfants, nos établissements doi-
vent former le mieux possible nos 
collégiens, qui demain seront les 
forces vives de la Vendée. C’est 
pour moi une priorité.
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Le point de vue de
Bruno Retailleau,

Président du Conseil Général
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pour moi une priorité.

Les chiffres-clés
des collèges de Vendée

●  30 000 collégiens en Vendée

●  31 collèges publics et 31 collèges privés

●  35 000 élèves transportés quotidiennement

sur les routes de Vendée

●  1 750 postes informatiques installés

depuis le début du plan « collèges numériques »

●  42 collèges utilisent l’Environnement Numéri-

que de Travail
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« Pour préparer les grands chantiers 
d’avenir, le Conseil général lance dès 
septembre une grande consultation 
en ligne, accessible par tous les Ven-
déens », explique Bruno Retailleau, 
Président du Conseil général. Une 
première en Vendée ». Pour donner 
son avis sur les grands défis qui at-
tendent la Vendée, rien de plus sim-
ple : il suffit de se rendre sur le site 
www.vendee.avenir.fr puis de pren-
dre quelques minutes pour répondre 
aux différents questionnaires. Pas 
besoin d’être un « spécialiste » ou 
d’avoir un niveau de connaissance 
important sur le sujet pour y répon-
dre.
Ces questionnaires sont bâtis autour 
de trois thèmes qui feront la Ven-
dée de demain. Ceux-ci serviront 

à imaginer des solu-
tions d’avenir pour la 
Vendée et seront donc 
notamment alimentés par les 
réponses des Vendéens, recueillies 
sur internet.

Préserver la qualité du cadre de 
vie

Le premier concerne l’habitat et le 
cadre de vie. D’ici à 2040, 240 000 
habitants supplémentaires vont s’ins-
taller dans notre département. Une 
pression démographique forte dont 
les conséquences sont nombreuses. 
La question est donc de savoir com-
ment accueillir au mieux cette nou-
velle population tout en préservant la 
qualité du cadre de vie. La réflexion 

p o u r r a 
ainsi porter 
sur le type d’habitats 
à privilégier pour sauvegarder 
les terres agricoles et les espaces 
naturels mais également sur la ques-
tion du cadre de vie dans les cen-
tres-bourgs et les lotissements.

Développer l’accès aux nouvelles 
technologies

Un des grands défis d’avenir 
concerne également les nouvel-
les technologies. Celles-ci font 

aujourd’hui partie intégrante de notre 
quotidien. Elles sont indispensables, 
aussi bien pour les entreprises que 
pour les particuliers. Premier dépar-
tement rural à être raccordé au Haut 
Débit, l’enjeu porte désormais sur le 
Très Haut Débit qui fera prochaine-
ment l’objet d’un plan départemental.

Encourager le modèle vendéen 
de solidarité

En Vendée, la solidarité n’est pas 
un vain mot. Comme l’a montré la 
tempête Xynthia, la solidarité fait par-
tie intégrante de ce que l’on nomme 
parfois le « modèle vendéen ». La 
densité du tissu associatif local, la 
multitude d’initiatives de proximité 
illustrent ce sens de l’engagement 
collectif propre à notre territoire. Là 
encore, la croissance démographi-
que est un défi à relever pour cette 
solidarité vendéenne. L’investisse-
ment des nouveaux habitants au 
sein de la vie locale constitue un réel 
enjeu. La question se pose donc de 
savoir comment encourager la vi-
talité de nos territoires et de quelle 
façon diffuser cette culture du béné-
volat qui fait la richesse et la force du 
modèle vendéen.

En septembre, wwww.ven-
dee-avenir.fr s’ouvre à tous les 
Vendéens. Une fois sur la page 
d’accueil, choisissez une des 
trois thématiques : Environne-
ment et Habitat, Solidarités ou 
Nouvelles technologies.
Vous pouvez alors commen-
cer à répondre aux différentes 
questions. Quelques minutes 
suffisent.
Une fois le questionnaire d’une 
thématique rempli, vous pouvez 
passer à une autre thématique.
Les questionnaires sont anony-
mes. Quelques questions vous 
permettent simplement de vous 
situer suivant votre sexe, vo-
tre tranche d’âge ou votre type 
d’activités.
La consultation se termine le 
19 septembre.
Les résultats serviront à alimen-
ter les Forums Vendée Avenir 
qui se tiendront dans les mois 
qui viennent.

Participez sur
www.vendee-avenir.fr

En septembre, participez à la grande consultation lancée en ligne sur 
www.vendee-avenir.fr
Sur ce site, le Conseil général propose à tous les Vendéens de donner 
leur avis sur les grands défis qui attendent notre département.
Jusqu’au 19 septembre, répondez aux questionnaires en ligne
sur les trois thèmes : Habitat et cadre de vie, Nouvelles technologies
et Solidarités. Les résultats serviront à alimenter de grands Forums
thématiques qui se tiendront dans les mois à venir.

VENDÉE - www.vendee-avenir.fr
Participez à l’avenir de la Vendée

D’ici à 2040, 240 000 habitants supplémentaires vont s’installer dans notre département.

Union pour la Majorité Départementale

Collèges : des établissements modernes pour une action ambitieuse
C’est la rentrée, et le Conseil Général a beaucoup travaillé pour que celle-ci soit particulièrement réussie dans les collèges de Vendée. D’abord il s’agit d’une rentrée quasi-historique, avec l’ouverture 
de deux nouveaux collèges : Piobetta à Aubigny et Herriot à La Roche sur Yon. Avec ces deux établissements, le Conseil Général répond à deux exigences. Il offre d’abord aux élèves et aux personnels 
éducatifs des conditions de travail optimales, dans des bâtiments qui conjuguent effi cacité, esthétique et respect de l’environnement. Ensuite, ces deux établissements sont une réponse effi cace à 
l’évolution démographique de la Vendée, qui attire de plus en plus de monde. C’est cette évolution des effectifs qui conduit aujourd’hui le Département à travailler sur les projets de quatre nouveaux 
collèges, sans compter la reconstruction prochaine du collège Charles Milcendeau à Challans. Dans tous les secteurs de Vendée, le Conseil Général modernise aussi régulièrement les bâtiments 
existants, ou les agrandit en fonction des besoins. Ce sera le cas notamment à la rentrée 2013 pour les collèges d’Aizenay et de Belleville-sur-Vie. Autre priorité départementale, l’accès de tous les 
collégiens à la révolution numérique. Aujourd’hui, 65% d’entre eux bénéfi cient d’un agenda électronique et d’une salle de classe équipée d’une connexion Internet et d’un rétroprojecteur numérique. 
L’objectif du Conseil Général est de permettre, en 2013, à tous les collégiens vendéens de bénéfi cier de ces outils pédagogiques ultra modernes. Enfi n, le Conseil Général est aussi mobilisé sur la sé-
curité dans les transports scolaires. Pour preuve, tous les élèves de sixième effectuent des exercices d’évacuation et les conducteurs suivent une formation sur le comportement des jeunes, des jeunes 
munis d’un brassard réfl échissant. Chaque car est aussi progressivement doté par le Conseil Général d’un accompagnateur qui permet au conducteur de se concentrer sur sa conduite. Aujourd’hui, 
il en existe plus de 250. Autre action importante, les ceintures de sécurité, dont sont aujourd’hui équipés 65% des cars, et 100% à la fi n 2011. Enfi n les arrêts et les abris sont régulièrement remplacés 
ou sécurisés, ce qui permet également d’améliorer l’attente des enfants. Autant d’actions qui profi tent aux 35 000 élèves, qui, chaque jour effectuent en car un parcours global de 38 000 kilomètres. 
Comme le dit le slogan : « La Vendée, vous n’avez pas fi ni d’en faire le tour ! »

Le Groupe des élus socialistes et républicains

De l’eau pour l’agriculture vendéenne.
Si la question de la sécurisation de l’approvisionnement en eau potable de la Vendée a été largement abordée lors d’une session spéciale du Conseil général au mois de juin dernier, celle de 
l’eau destinée aux cultures n’a pour sa part été que seulement évoquée. Pour faire face à la pénurie d’eau qui menace désormais presque tous les ans la Vendée, la création de réserves de 
substitution, censées se remplir l’hiver et se substituer aux pompages dans les nappes l’été, est donc encouragée par le Département qui souhaiterait leur généralisation au service des grands 
irrigants. Si les « bassines » permettent aux agriculteurs de sécuriser leur ressource en eau, il faut néanmoins noter qu’elles sont particulièrement coûteuses à réaliser. L’investissement qu’elles 
représentent ne peut donc se passer du concours des collectivités territoriales (région ou département), et cela dans un contexte où l’argent public devient rare. Par ailleurs, l’impact sur le 
milieu naturel n’est pas anodin. Les réserves modifi ent l’environnement proche (faune, fl ore, ruissellement, impact sur l’aval). S’il n’est évidemment pas question de renoncer aux « bassines » 
actuellement en cours d’utilisation, une réfl exion est néanmoins nécessaire aujourd’hui. Les réserves de substitution, qui se sont multipliées, notamment dans le Sud Vendée, sont une partie 
de la solution mais pas toute la solution. Elles atteindront elles aussi leurs limites. Elles profi tent effectivement aux seuls irrigants alors que la solidarité des agriculteurs entre eux est désormais 
impérative : le bel exemple donné cet été à travers tout le pays doit être poursuivi. C’est donc une gestion publique raisonnée de l’eau à l’échelle de la profession dans son ensemble qui doit 
être engagée. Cette mutation de notre agriculture est en germe. De plus en plus d’agriculteurs sont convaincus qu’il faut qu’elle évolue. En collaboration avec les pouvoirs publics, les collec-
tivités locales et les organisations professionnelles, il faudra développer des cultures moins consommatrices d’eau et la mise en place de circuits courts. La Vendée, département agricole s’il 
en est, a les moyens de donner l’exemple.

Tribunes des Groupes de l’Assemblée Départementale
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HANDISPORT - Le Comité Départemental à l’écoute
Du sport pour tous, valide ou handicapé

À l’heure de la rentrée, le comité 
départemental handisport rappelle 
que tout sport est adaptable aux 
personnes handicapées. Le comité 
est prêt à étudier toute demande.

« Tous les sports sont adaptables 
aux personnes handicapées phy-
siques », insiste Joseph Coutand, 
président du comité départemental 

handisport CDH85. À l’heure de la 
rentrée scolaire et des inscriptions 
annuelles dans les différents clubs 
de sport, il faut souligner que le CDH 
85 est prêt à répondre à toutes les 
demandes des personnes handica-
pées moteur.

« Les personnes handicapées qui 
veulent pratiquer un sport et qui ne sa-
vent comment s’y prendre n’ont qu’à 

nous appeler, précise le président du 
comité. Dans un premier temps nous 
les écouterons pour savoir quel sport 
elles ont envie de pratiquer. Nous ver-
rons ensuite si ce sport peut s’adapter 
à leur handicap puis quel est le club le 
plus proche du lieu de vie du deman-
deur. Enfin nous contacterons ce club 
pour savoir s’il est capable d’accueillir 
une personne handicapée. Pour les 
sports qui se jouent à plusieurs nous 
chercherons à regrouper et faire venir 
plusieurs personnes afin de monter 
une équipe. »

Cent dix personnes handicapées 
licenciées dans un club vendéen

Aujourd’hui en Vendée 110 per-
sonnes handicapées ont une licence 
de sport de loisir ou de compétition 
dans onze clubs ou sections diffé-
rents : tennis, athlétisme, tir à l’arc, 
natation, tennis de table foot fauteuil, 
basket ball, handbike, tandem et 
vélo, boccia (jeu de boules), torball 
(foot pour les non voyants), tir de 
précision ou encore judo. La prati-
que d’un sport vivement recomman-
dée pour les personnes valides l’est 
encore plus pour les personnes qui 
souffrent d’un quelconque handicap 
physique. Les vertus physiques et 
psychiques sont encore plus béné-

fiques.
« Les personnes handicapées sont 

des personnes particulièrement te-
naces, ajoute Joseph Coutand. Une 
fois qu’elles ont un sport dans la 
peau, elles foncent ! »

« Le principal problème, c’est que 
les personnes handicapées et leur 
entourage ne sont pas assez au cou-
rant des sports qu’elles pourraient 
pratiquer. C’est pourquoi nous es-
sayons au maximum d’être présent 
sur les événements sportifs (Vendée 
Vélo, Cyclo Parc...) », ajoute Joseph 
Coutand.

Renseignements : ■  02 51 44 27 21
@ www.cdh85.com

Départ du Championnat de France de handicycling 2011 à Fontenay-le-Comte.

SANTÉ - Les Virades de l’Espoir 2011
Donner du souffle

INSERTION - Un chantier d’insertion en maraîchage bio
S’insérer avec le maraîchage bio

ASSOCIATION - Les Narcotiques Anonymes s’entraident
Aider et se faire aider

Pour cette édition 2011 des Vira-
des de l’Espoir, les initiatives se 
multiplient. En plus de la grande 
journée du 25 septembre, deux 
grandes soirées sont organisées 
les 13 et 16 septembre.

Le dimanche 25 septembre, à la 
salle du moulin rouge à La Chaize-le-
Vicomte, c’est une journée sous le si-
gne du souffle à laquelle chacun est 
convié. Marche, course à pied ou à 
vélo, tous les participants donneront 
symboliquement de leur souffle pour 
ceux qui en ont besoin. En plus de 
cette journée sportive, l’association 
Vaincre la Mucoviscidose propose 
un spectacle avec l’imitateur Stefan 
Olivier, le 23 septembre. Le 16 sep-
tembre, c’est une sortie en discothè-
que qui est proposée, au Texas Café 
de La Roche-sur-Yon. L’ensemble 
des bénéfices de ces manifestations 
sera reversé à l’association Vaincre 
la Mucoviscidose.

Renseignements : ■  02 51 20 86 61, 
vaincrelamuco.org. Pour le spectacle du 
23/09, 02 51 05 81 15, 02 51 07 50 15

En septembre, aux Herbiers, Bo-
cainsert, association d’insertion 
par l’activité économique, lance 
un chantier d’insertion consacré à 
la production de fruits et légumes 
bio.

Principalement investie dans la 
création et l’entretien d’espaces verts 
ainsi que le nettoyage urbain, l’asso-
ciation d’insertion Bocainsert s’était 
déjà lancée dans la distribution de 
paniers bio début 2010. Aujourd’hui, 
il s’agit d’une nouvelle étape puis-
que l’association met en place un 
chantier d’insertion de production de 
fruits et légumes bio. « Les jardins du 
Bois Joly » est le nom de la nouvelle 
association qui gère cette activité.

Le nouveau chantier d’insertion 
comprend six postes dont quatre 
sont réservés aux bénéficiaires du 
RSA et deux destinés à l’accueil de 
jeunes de moins de 26 ans. L’objec-

tif du chantier d’insertion est d’arriver 
à rapidement faire évoluer les per-
sonnes en les sortant des situations 
d’isolement et de précarité.

La plantation d’un verger

Quatre hectares de terrain ont été 
mis à disposition par la ville des Her-
biers pour ce projet qui mêle inser-
tion et environnement. Sur ces qua-
tre hectares, il est prévu d’implanter 
un verger sur un hectare, la surface 
restante étant consacrée à la pro-
duction de fruits et légumes.

Répondre à la demande en 
restauration collective

Cette production est destinée à ré-
pondre prioritairement à la demande 
en restauration collective. Il est prévu 
en complément de faire de la vente 
directe auprès d’une clientèle locale 

afin de privilégier les circuits courts 
de distribution.

Pour venir en aide aux autres et évi-
ter de replonger dans l’enfer de la 
drogue, les Narcotiques Anonymes 
proposent des réunions d’entraide. 
Des moments pour réapprendre à 
profiter pleinement de la vie.

Marqué par une enfance difficile, 
Daniel est tombé très jeune dans 
la spirale de la drogue. En 1997, il 
réussit à arrêter toute consomma-
tion de drogue grâce à l’association 
des Narcotiques Anonymes. Depuis, 
il continue à suivre les réunions pro-
posées par l’association. « Une façon 
de passer le témoin, explique t-il. Les 
conséquences émotionnelles de la 
prise de drogues sont lourdes, pour-
suit Daniel. Si aujourd’hui l’obsession 
de la consommation n’est plus là, ve-
nir en réunion me permet de garder 
le moral et de conserver un certain 
bien-être ».

Pour Sylvia, l’arrêt définitif de prise 
de drogue a été plus difficile. « Pen-
dant des années, j’ai bataillé pour 
éviter les rechutes », précise t-elle. 
« Pour moi le plus dur ce n’est pas 

d’arrêter mais d’éviter de replonger ». 
Depuis maintenant plus de deux ans, 
Sylvia ne consomme plus aucun pro-
duits. « Avec les Narcotiques Anony-

mes, j’ai appris à accepter la réalité 
des choses et à ne pas fuir en cher-
chant à l’extérieur un moyen de me 
soulager ».

Savoir gérer ses émotions

Le programme proposé par les 
Narcotiques Anonymes vise à aider 
les personnes à mieux se connaître 
et à savoir gérer leurs émotions. Il 
permet également de montrer que 
d’autres personnes sont confrontées 
aux mêmes problèmes. Pendant une 
heure et demie, chacun partage son 
expérience sur un thème proposé en 
début de séance. « En évacuant ses 
souffrances et en les verbalisant, on 
envisage des solutions », précise Syl-
via. En participant aux réunions, les 
anciens consommateurs de drogue 
redonnent aux autres ce qu’ils ont 
reçu. En Vendée, des réunions sont 
régulièrement organisées à La Barre-
de-Monts et à Challans.

Renseignements : ■
@ www.narcotiquesanonymes.org

Les Virades de l’Espoir permettent de soutenir 
l’association Vaincre la Mucoviscidose.

En septembre, la culture de fruits et légumes bio 
commence aux « Jardins du Bois Joly ».

L’association des Narcotiques Anonymes propose 
régulièrement des réunions sur la Vendée.
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HUMANITAIRE - Enfants du Mékong
Un jeune vendéen aux Philippines

E m m a n u e l 
Roy, un jeune 
vendéen des 
L a n d e s - G e -
nusson âgé de 
vingt-trois ans, 
part pendant 
un an aux Phi-

lippines, pour venir en aide aux en-
fants pauvres : « Je pars jusqu’en 
septembre 2012, pendant treize 
mois, avec l’association Enfants 
du Mékong, expliquait Emmanuel 
en août dernier, à quelques jours 
de son départ. Je serai en quel-
que sorte les yeux et les oreilles de 
l’association en Asie et je veillerai 
à la bonne gestion de ses actions 
sur place ».

Là-bas, il devient « un bambou », 
nom donné aux personnes partant 
en mission pour l’association. Sa 
mission le met en contact direct 
avec les enfants et les responsa-
bles locaux. Pendant son séjour, 
Emmanuel va notamment parti-
ciper à la création d’un nouveau 
programme de parrainages.

« Je viens de finir cinq ans d’étu-
des supérieures pour devenir ex-

pert-comptable, poursuit le jeune 
homme. Et je veux donner un an 
de ma vie au service des enfants 
pauvres avant de mettre mes com-
pétences au service des entrepri-
ses quand je rentrerai en France. » 
Cette année, 47 bambous sont en-
voyés en Asie par l’association.

Pour soutenir sa mission : ■
@ www.enfantsdumekong.com
@ delegation85@enfantsdumekong.com

Emmanuel Roy part un an aux Philippines pour 
venir en aide aux enfants pauvres.

En septembre, un Relais Assistan-
te Maternelle (RAM) se met en place 
dans la communauté de communes 
du Talmondais. Une éducatrice de 
jeunes enfants recevra familles et 
assistantes maternelles lors de per-
manences. En parallèle, elle organi-
sera des matinées d’éveil destinées 
aux assistantes maternelles et aux 
enfants qu’elles accueillent. Le RAM 
vient ainsi répondre aux besoins 
d’animation et de professionnalisa-
tion des assistantes maternelles qui 
travaillent généralement à domicile. 
Ce service gratuit répond également 
aux besoins des familles qui sou-
haitent disposer d’informations sur 
ce mode de garde. Les matinées 
d’accueil se dérouleront les mardis, 
jeudis et vendredis de 9h30 à 12h en 
alternance sur chacune des 9 com-
munes.

Renseignements : ■  06 33 13 67 96

Un relais assistante maternelle 
itinérant dans le Talmondais
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85 Des grands champions
vendéens

La Vendée compte de nom-
breux champions dans le han-
disport. Parmi eux, Séverine 
Rivière de la Roche-sur-Yon, 
plusieurs fois championne de 
France de tir à l’arc ou Joseph 
Pignon de Saint-Michel-Mont-
Mercure, médaillé de bronze 
aux championnats de France 
seniors de handibike.
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En fi n d’année, ce sont les comédies 
musicales qui seront à l’affi che du 
concert des Chœurs de France. Ils 
interpréteront les succès des gran-
des comédies musicales à la salle 

polyvalente de Beauvoir-sur-Mer le 
17 décembre à 17h et 20h. Cette 
chorale d’envergure internationale 
chante avec les plus grands noms 
de la chanson. Organisé par l’Asso-
ciation maraîchine pour la promotion 
de l’art et de la culture, ce spectacle 
permettra de découvrir des œuvres 
telles que « Show Boat », « Porgy and 
Bess » ou « Le Magicien d’Oz ».

Renseignements : ■  02 51 68 71 13.
Tarif adultes : 10€, étudiants et moins de 
20 ans 5€. Réservation dès aujourd’hui à 
l’office de tourisme de Beauvoir.

Le dimanche 9 octobre, de 9h à 
12h30, l’ARDDS Vendée, association 
pour la réadaptation et la défense 
des devenus sourds organise une 
séance d’initiation à la lecture labiale, 
lecture sur les lèvres. Cette séance 
aura lieu entre 9 et 12h30 à la Maison 
des Familles au 119 boulevard des 
États-Unis à La Roche-sur-Yon. Cet-

te matinée animée par deux ortho-
phonistes s’adresse aux personnes 
malentendantes, à leurs proches qui 
veulent les accompagner et à toute 
autre personne intéressée.

Renseignements : ■  02 51 90 79 74
@ www.ardds85@orange.fr
Tarif : 5€

Le première édition des Insulaires, le 
Festival des îles du Ponant se tient du 
16 au 18 septembre à l’île d’Yeu. À la 
fois festif, sportif et culturel, ce grand 
événement interrégional permet éga-
lement de réfl échir aux grands en-

jeux liés à l’insularité. Grand village 
animation, débats, fi lms, expositions, 
concerts sont au programme.

Renseignements : ■
@ www.lesinsulaires.com

Le festival « les Arts s’en mêlent » 
propose un concert de clôture ex-
ceptionnel aux Landes-Genusson, 
sur le site de la Godelinière, le sa-
medi 17 septembre.
Ce grand concert gratuit fait la part 
belle à la découverte et à l’écléc-
tisme.
Au programme, à partir de 19h, 

Black Cherry Circus (electro rock), 
After blowdown (Trip rock), Ma Valise 
(rock métissé), Jah Gaïa (reggae), 
IAO Latino System (ska latino) avec 
des interludes du collectif HipHop ô 
Tam (danse, graff, jonglerie...).

Renseignements : ■
@ www.art-zimut.org

Le dimanche 18 septembre pro-
chain, une vente de livres est orga-
nisée au Haras de la Vendée, à La 
Roche-sur-Yon.
L’association « À pied À pattes » a 
collecté différents livres afi n de les 
proposer ce jour-là aux amateurs, 
de 10h à 18h. Leur vente permettra 
d’aider l’association à fi nancer la 

remise d’un chien guide à une per-
sonne non voyante.
Comme ce fut le cas récemment 
à Chantonnay lorsqu’Elsa, jeune 
berger allemand, a été remise à 
Joël.

Renseignements : ■  02 51 36 05 60
@ www.apiedapattes.pagesperso-orange.fr

Le 15 septembre à 20h30 à la salle 
des Nymphéas à Mouchamps se 
tiendra une soirée consacrée à Chais-
sac. Un spectacle intitulé « 36 000 let-
tres de Gaston Chaissac » par Gérard 

Potier sera précédée par une confé-
rence de Nadia Raison-Chaissac sur 
l’œuvre de son grand-père.

Renseignements : ■  02 51 66 21 01

Le 18 septembre à 18h, le logis de 
Chaligny à Ste Pexine ouvre ses 
portes au célèbre opéra baroque 
de Henry Purcell « Didon et Énée ». 
Sous la houlette d’Alain Charron, les 
solistes entourés des chœurs Alcan-
toriane feront vibrer les pierres du 
logis.

Renseignements : ■  06 08 71 64 99

Le festival « Au Phil du Son » a lieu, 
le samedi 17 septembre, à St-Phil-
bert-de-Bouaine. Beaucoup de 
nouveautés attendent le public de 
ce festival qui a fait ses preuves 
lors des éditions précédentes. No-
tamment en ce qui concerne le lieu 
car les concerts sont donnés, cette 
fois, au complexe sportif du Val des 
Sports.
Des animations gratuites, dès 10h, 
permettront aux fans de patienter 

jusqu’aux concerts, à partir de 19h. 
Cinq groupes monteront sur scène : 
As de Trèfl e, Positiv Young Lion, 
Transgunner, Babiroussa et DJ Fou-
nia. Le village d’animations est en 
plein air tandis que les concerts se 
déroulent dans la salle.

Renseignements : ■
@ www.auphilduson.com
Tarifs : 13€ sur place, 10€ (résa), gratuit 
- 12ans.

La Chapelle-Achard
Exposition Marc Moreau

La Mothe-Achard
Fête de la citrouille

Beauvoir-sur-Mer
Cent ans de comédie musicale

La Roche-sur-Yon
Lire sur les lèvres

Île d’Yeu
Festival « Les Insulaires »

Les Landes-Genusson
Concert les Arts s’en mêlent

La Roche-sur-Yon 
Des livres au Haras de la Vendée

Mouchamps
Soirée Chaissac

Sainte Pexine
Didon et Énée

St-Philbert-de-Bouaine
Au Phil du Son

L’association « les Riches Heures 
Culturelles de Mélusine » organise 
la 3e édition de son festival de musi-
que de chambre. « Les mélusicales » 
proposent une programmation pres-
tigieuse à travers les églises et les 
salles de concert du Sud Vendée.

1er octobre : récital guitare avec Em-
manuel Rossfelder. Bach : cantate 
147, Francisco Tarrega : thème et 
variations sur le carnaval de Venise. 
Eglise de Chalais, 20h30.

2 octobre : concert duo piano et 
violoncelle avec Adam Laloum et 
François Salque. Schuman : 5 piè-
ces op.102, Brahms : sonate en mi 
mineur op.38, sonate en fa majeur 
op.99. Eglise de Puy de Serre, 16h.

7 octobre : « Danses » avec l’ensem-

ble Diapazon, présentation Frédéric 
Lodéon. Milena Dolinova : czardas IV, 
V, VIII, Astor Piazolla : quatre saisons. 
Salle Belle Epine, La Châtaigneraie, 
20h30.

8 octobre : « par quatre chemins », 
Pierre Perchaud, guitare classique et 
jazz, Chris Jennings, contrebasse. 
Hommage à Django Reinhardt. Egli-
se de Chalais, 20h30.

9 octobre : ensemble vocaux Col 
Canto et Polymnie. Directions : Ni-
colas Boisselier et Fabrice Maurin. 
réquiem de Fauré, Agnus Dei de 
Barber.

14 octobre : Récital piano Jean Fré-
déric Neuburger. Debussy : 2 prélu-
des : Ondine et la fi lle aux cheveux 
de lin. Beethoven-List : symphonie 

n°5 en ut mineur. eglise de Puy de 
Serre, 20h30.

15 octobre : Quatuor Voce. Haydn : 
quatuor op. 71 n°3 en sol mineur, « le 
cavalier ». Beethoven : quatuor op.59 
n°2 en mi mineur. Eglise de St martin-
des-Fontaines, 20h30.

Renseignements : ■  06 31 97 75 42
Tarif : plein, 16€, réduit, 9€, pass 3 
concerts 42€ en tarif plein, 21€ en tarif 
réduit, gratuit pour les - de 7 ans.

Sud vendée
Les Mélusicales
DU 1ER AU 15 OCTOBRE

24 AU 24 SEPTEMBRE / 1-2 OCTOBRE

DIMANCHE 2 OCTOBRE

SAMEDI 17 DÉCEMBRE

DIMANCHE 9 OCTOBRE

DU 16 AU 18 SEPTEMBRE

SAMEDI 17 SEPTEMBRE

DIMANCHE 18 SEPTEMBRE

JEUDI 15 SEPTEMBRE

DIMANCHE 18 SEPTEMBRE

SAMEDI 17 SEPTEMBRE

Cet automne, la salle socioculturelle de La Cha-
pelle-Achard accueille une exposition de peinture 
consacrée à Marc Moreau. Intitulée « Lumière et 
Transparence », l’exposition revient sur l’œuvre de 
cet artiste reconnu qui exposera au Grand Palais, à 
Paris, en novembre prochain.

Le 2 octobre, au « Potager Extra-
ordinaire » de La Mothe-Achard, 
se tiendra la fête de la citrouille. 
Des compétiteurs participent au 
concours national du plus gros poti-
ron ainsi qu’au concours de la plus 

longue gourde. Exposition, dégus-
tation et nombreuses animations au 
programme.

Renseignements : ■  02 51 46 84 62,
@ www.potagerextraordinaire.com

L’AMPAC organise régulièrement 
des soirées de soutien à des asso-
ciations. Cette année, la collabora-
tion avec le « Certif’ de Saint Urbain » 
permet de soutenir une association 
par des moyens différents. Elle or-
ganisera, le 8 octobre un concours 
d’orthographe ouvert à tous, du CE2 
aux seniors. Inscriptions sur place, à 
la salle communale St Urbain à partir 
de 13h30, pour un début à 14h30.

Renseignements : ■  5/adulte, 2/élèves, 
02 51 68 12 61 ou 02 51 68 48 08.

Le samedi 1er octobre, la commune 
de Saint-Hilaire-des-Loges célèbre la 
première fête de la pomme. De 9h à 
19h, sur la place du champ de foire, 
producteurs, pépiniéristes et artisans 
d’art mettront le fruit à l’honneur.
La journée se terminera par un repas 
(sur réservation) où une nouvelle fois 
la pomme aura la meilleure place.

Renseignements : ■  mairie de Saint-
Hilaire - 02 51 52 10 23
Tarif : entrée libre

Concours d’orthographe

Fête de la pomme à St-Hilaire

SAMEDI 8 OCTOBRE

SAMEDI 1ER OCTOBRE

Week & Stage Photo sur le can-
ton de St Fulgent

Enr’Acte d’Automne au Pays de 
Chantonnay

Le 1er et 2 octobre, la Communauté 
de communes du canton de St Ful-
gent organise un Week & Stage 
photo adultes sur le thème du « Stu-
dio ». Pendant deux jours, David 
Fugère, photographe professionnel, 
propose d’apprendre à maîtriser les 
techniques de la photo studio : mise 
en place et réglage des éclairages, 
portraits, nature morte, gestion des 
fi gurants.

Renseignements : ■  02 51 43 81 61
@ www.cc-canton-stfulgent.com
Tarif : 280€, hébergement et restauration 
compris.

Les 8 communes de la communauté 
de communes du Pays de Chanton-
nay accueillent « Entr’Acte d’Autom-
ne » du 29 septembre au 8 octobre. 
La pièce « La Combine de Colombi-
ne » sera donnée par la Cie Ucorne. 
Un spectacle familial qui allient dan-
se, chants, combats et acrobaties.

Renseignements : ■
@ www.cc-paysde-chantonnay.fr

1ER ET 2 OCTOBRE

DU 29/09 AU 08/10

Le samedi 24 septembre, l’asso-
ciation des Agriculteurs de Saint-
Florent-des-Bois organise pour ses 
dix ans un spectacle de l’humoriste 
Paulo intitulé « À travers champs ». 
Le spectacle aura lieu dans la salle 
du Manège à La Roche-sur-Yon à 
20h30.

Renseignements et réservations : ■  02 
51 31 92 68 ou 02 51 47 83 83
Tarif unique : 15€

La Roche-sur-Yon
Paulo à travers champs
SAMEDI 24 SEPTEMBRE

Le 1er octobre de 14h à 18h et le 
2 octobre de 10h à 18h, Pascal 
Chrétien présente son élevage de 
lapins angora. Leurs poils donnent 
une laine très appréciée pour sa 
douceur, sa chaleur et sa légèreté. 
Après la visite de l’élevage et la dé-
couverte des produits tricottés, cette 
spécialité n’aura plus de secret pour 
les visiteurs.

Renseignements : ■  02 51 28 23 64
06 83 97 18 31

Chapelle-Thémer
Découvrir les lapins angora
LES 1ER ET 2 OCTOBRE
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 Portes ouvertes du stand de tir de Fontenay-le-Comte
Les 24 et 25 septembre, de 10h à 19h, le stand de tir de Fontenay-le-Comte 
organise ses portes ouvertes avec comme thème, cette année, la guerre 
14/18 avec armes et photos d’époque. Entrée gratuite. Initiation au tir petit 
et gros calibre. Renseignements : 06 61 44 34 66

En deux mots

Château-d’Olonne
Course contre la montre 10 km

Noirmoutier
Bike and run

La 3e édition de la course contre 
la montre de 10 km se tiendra le 
18 septembre à 10h. La course est 
ouverte à tous ceux nés en 1995 et 
avant. Le parcours se compose de 
deux boucles de 5 km sur le Château 
d’Olonne. Départ et arrivée devant le 

podium de l’Aire des Vallées, derriè-
re la mairie. Retrait des dossards de 
7h30 à 9h30.

Renseignements : ■  02 51 22 08 34
@ www.sec.athle.com

La première édition du Run & Bike 
organisée par « Ile de Noirmoutier 
Triathlon » se tiendra à Noirmoutier 
le 2 octobre prochain. Le départ de 
cette course par équipe de deux 
avec un VTT sera donné de la Pointe 
du Devin à l’Epine. Entre marais, 

dune et plage, la course comprend 
trois catégories : avenir, sprint et dé-
couverte. À 17h30, rendez-vous pour 
la remise des prix.

Renseignements : ■  06 62 32 20 61
@ www.iledenoirmoutiertriathlon.com

Pour sa 9e édition, Vélocéane pro-
pose de musarder à vélo entre vil-
lages, bocage et marais en pays 
de Challans. La balade de 25 km 
au départ de la ferme de la Ter-
rière à Challans est jalonnée par 
8 villages-étapes. Dégustations, 
expositions et animations sont au 
programme.

Renseignements : ■  02 51 93 19 75.
@ www.vendeedesiles.fr
Accès libre et gratuit.

Cette année, les raideurs investiront le 
bocage les 24 et 25 septembre pour 
la 18e édition du Raid des chaussées. 
Composées de 3 concurrents et d’un 
assistant/joker, les équipes enchaînent 
les épreuves de VTT, course à pied, 
bike and run, canoë, tirs à la carabine 
et à l’arc. Les raideurs parcourront 
180 km pour le Raid Elite et 120 km 
pour le Raid Espoir dans les vallées 
de la Sèvre nantaise et de la Crûme. 
Côté public, des animations seront 
proposées le samedi soir sur le site du 
bivouac à St Martin des Tilleuls.

Renseignements : ■  02 51 65 11 32
@ www.raid-des-chaussees.com

Le Bournezeau Sports Mécaniques 
organise les 23, 24 et 25 septembre 
la fi nale de la Coupe de France de 
la Montagne. La fi nale permet aux 
meilleurs pilotes de courses de cô-
tes français de se disputer le titre de 
Champion de France.
Environ 4 000 spectateurs sont at-
tendus pendant le week-end. Niveau 
animation, le drifteur Suisse Marc 
Fleury sera présent pour régaler les 
spectateurs.

Renseignements : ■
@ www.fi nalmontagne2011-bournezeau.fr
Entrée : 10€ pour le week-end, 5€ le sa-
medi et 8€ le dimanche.

Le 14 septembre, se tiendra la 31e 
édition de l’épreuve cycliste Jard-
Les Herbiers. Un peloton de 120 
coureurs est attendu sur les 157 km 
du parcours.
Le départ est prévu à 14h15 sur le 
parking du Super U de Jard-sur-Mer 
et l’arrivée vers 18h15, avenue de la 

gare aux Herbiers.
Une course pleine de suspense qui 
verra les coureurs s’affronter de la 
côte de Mareuil à la montée de Chef-
fois, de la rocade de Pouzauges à la 
montée de St Michel-Mont-Mercure, 
de la côte de Toucegray à la côte du 
fossé.

L’association Les Guernivelles or-
ganise le 25 septembre une ran-
donnée vélo ouverte à tous ponc-
tuée d’épreuves. À chaque étape, 
un jeu culturel ou sportif attend les 
participants. Départ à la Pêcherie de 
Damvix à 9h pour un circuit de 30 km 
juqu’au Parc du Vignaud à Nieul-sur-
L’Autise.

Renseignements : ■  02 51 52 47 43.
@ www.maison-meunerie@wanadoo.fr
Inscription obligatoire par équipe avant le 
21 septembre.

Le 25 septembre, à St Gilles-Croix-
de-Vie, se tiendra la 6e édition du 
Triathlon international de St Gilles-
Croix-de-Vie, fi nale du Challenge de 
Vendée de triathlon. Trois rendez-
vous sont programmés : triathlon dé-

couverte et tri-relais (13h30), triath-
lon Avenir (10h30) et triathlon sprint, 
challenge de Vendée (15h30).

Renseignements : ■
@ www.les-sables-vendee-triathlon.online-tri.com

L’ESM athlétisme de Challans orga-
nise la première édition des Foulées 
challandaises le 24 septembre pro-
chain. Le parcours urbain de cette 
course populaire et gratuite partira 
et arrivera du stade Jean Léveillé. 
À 16h30, course de 1,5 km pour les 
poussins et minimes. À 17h, course 
de 5,1 km pour les cadets et vété-
rans. À 18h, course de 9,8 km pour 
les cadets et vétérans.

Renseignements : ■
@ http://esm-athle.fr

L’association « Lagem Taaba » or-
ganise sa 24e marche de l’Espoir à 
La Châtaigneraie pour fi nancer des 
classes au Burkina Faso. Cette ran-
donnée de 5/10/15/25/35 km, ouver-
te à tous sur le thème de la décou-
verte de notre environnement et de la 
dégustation de confi tures. Départ de 
la salle des Silènes, de 6h45 à 10h.

Renseignements : ■  02 51 52 62 37

Pays de Challans
Vélocéane

Canton de Mortagne-sur-Sèvre
18e Raid des chaussées

Bournezeau
Coupe de France la Montagne

Jard - Les Herbiers
Course Jard-sur-Mer-Les Herbiers

Entre Damvix et Nieul
Rand’lye Sèvre Autise

St Gilles-Croix-de-Vie
Triathlon de St Gilles-Croix-de-Vie

Première édition des Foulées 
challandaises

Marche de l’espoir

Pour sa 11e année, le Vendée Roller 
s’inscrit comme la fi nale de la nouvel-
le Coupe de France Roller Marathon. 
Au programme : marathon de 40 km 
réservé aux internationaux, aux élites 
et nationaux français, semi-marathon 
de 20 km ouvert à tous, courses pour 
les jeunes, rencontre Speed Roller et 
rando familiale. Le samedi, le village 
propose des animations dès 15h. Le 
dimanche, place aux épreuves.

Renseignements : ■
@ www.vendee-roller-marathon.com

Les Herbiers
Vendée roller marathon
24 ET 25 SEPTEMBRE

DIMANCHE 25 SEPTEMBRE

24 ET 25 SEPTEMBRE

23, 24 ET 25 SEPTEMBRE

MERCREDI 14 SEPTEMBRE

DIMANCHE 25 SEPTEMBRE

DIMANCHE 25 SEPTEMBRE

SAMEDI 24 SEPTEMBRE

DIMANCHE 18 SEPTEMBRE

DIMANCHE 18 SEPTEMBRE

DIMANCHE 2 OCTOBRE

Retrouvez votre agenda des sorties (randonnées,
vide-greniers, théâtres, concerts...) sur vendee.fr

Lancé en 1972, le Tour de Vendée a 
su s’imposer au fi l des ans comme 
une épreuve incontournable. Les 
plus grands coureurs y ont participé 

et aujourd’hui, le Tour de Vendée 
est dans le Top 10 des épreuves 
françaises inscrites au calendrier 
UCI Europe Tour en catégorie hors 

classe. Il est aussi une manche de 
la coupe de France avec retransmis-
sion télévisée sur France 3 Ouest et 
Eurosport.

Départ du Poiré-sur-Vie, arrivée à 
La Roche-sur-Yon

Cette année, le parcours se tiendra 
sur 200 km. Le départ sera donné du 
Poiré-sur-Vie pour se terminer à La 
Roche-sur-Yon. La course offrira un 
parcours très diversifi é entre routes 
plates, boucles sinueuses et vallo-
nées, des Lucs-sur-Boulogne aux 
Herbiers, de St Michel-Mont-Mer-
cure à Pouzauges, de Chantonnay à 
La Ferrière.
Le dimanche, dès 9h, au Poiré-
sur-Vie, des animations musicales 
sont prévues au Village du Tour de 
Vendée, situé devant le complexe 
sportif de l’Idonnière. Dès 9h45, la 
caravane publicitaire précédera les 
coureurs qui s’élanceront à 12h05 
de la rue de la Croix Bouet pour 
le départ offi cieux et à 12h12 pour 
le départ réel à la sortie de la ville. 
L’arrivée est prévue vers 17h à La 
Roche-sur-Yon.

Renseignements : ■
@ www.tourdevendee.fr

Du Poiré-sur-Vie à La Roche-sur-Yon
40e édition du Tour de Vendée
DIMANCHE 2 OCTOBRE



Le 30 septembre, aux Essarts, venez 
participer à la grande fête donnée 
en l’honneur de l’équipe Europcar et 
de son leader Thomas Voeckler. Une 
formidable occasion de se replonger 
dans l’épopée du Tour de France 2011 
qui a tant fait vibrer la France en juillet. 
Une soirée exceptionnelle en présence 
des champions qui reviendront sur les 
grands moments de cet été pas comme 
les autres.

C’est un été hors du commun 
qu’ont vécu les coureurs de l’équipe 
vendéenne Europcar, entraînant der-
rière eux une ferveur populaire rare-
ment atteinte. Du 2 au 24 juillet, la 
98e édition du Tour de France a été, 
à tout point de vue, exceptionnelle. 
Et tout a commencé en Vendée. Pen-
dant trois jours, les routes du dépar-
tement vivent au rythme du passage 
des coureurs du Tour. Le diman-
che 3 juillet, le contre-la-montre par 
équipe se tient aux Essarts, siège de 
l’équipe Europcar. Le Tour quitte la 
Vendée le lendemain. « Je garde des 
images très fortes de ces quelques 

jours passés en Vendée, notamment 
cet extraordinaire Grand Départ, du 
Gois au Mont des Alouettes, raconte 
Christian Prudhomme, directeur du 
Tour de France. L’engouement po-
pulaire était au rendez-vous ».

Dix jours en jaune

Quelques jours plus tard, c’est à 
la 9e étape que le phénomène Tho-
mas Voeckler prend de l’ampleur 
quand il s’empare alors du maillot 
jaune. Lors de la 12e étape dans les 
Pyrénées, il résiste aux favoris, les 
frères Schleck, Cadel Evans ou en-
core Alberto Contador. Il conserve 
son maillot jaune. Dans les Alpes, 

il est encore en jaune au soir de la 
18e étape, celle du célèbre col du 
Galibier. Il ne perd son maillot qu’à 
la 19e étape, à L’Alpe d’Huez, alors 
que son coéquipier Pierre Rolland, 
gagne cette étape mythique du Tour 
de France. Pendant les 21 étapes du 
Tour, l’équipe Europcar est restée 
solide et elle a su montrer une puis-
sance exceptionnelle, particulière-
ment en montagne. Sur les Champs-
Elysées, Thomas Voeckler termine 
4e du classement général et Pierre 
Rolland remporte le maillot blanc 
du meilleur jeune coureur du Tour. 
« Les Français ont eu des performan-
ces exceptionnelles sur ce Tour. Ils 
ont véritablement pesé sur la course, 

Quelles sont vos attentes pour cette 
grande fête du 30 septembre ?

La grande fête du 30 septembre 
vient à la fois boucler une saison 
exceptionnelle et lancer le Tour de 
Vendée. Nous serons à la veille de 
cette grande course particulièrement 
symbolique pour notre département. 
Lors de cette soirée, on va faire la fête 
pour remercier Thomas. Mais c’est 
aussi une façon de fêter la Vendée et 
de remercier le public ainsi que nos 
partenaires comme Europcar ou le 
Conseil général.

Quelles sont les retombées du Tour 
de France pour l’équipe ?

Il y a eu un engouement hors du 
commun pendant ce Tour de France 
2011. Il s’est vraiment passé quelque 
chose. Ce Tour de France 2011 a 
profondément réconcilié le public avec 
le cyclisme. Thomas a fait du bien aux 
gens. Les audiences du Tour ont été 
particulièrement élevées. On peut le dire 
en toute modestie, partout où Thomas 
est passé, la ferveur populaire était au 
rendez-vous, comme sur l’hippodrome 
des Sables-d’Olonne lorsqu’il a défié 
le cheval Othello Bourbon. En ce qui 
nous concerne, on retiendra aussi du 
Tour que le collectif a donné beaucoup 
de rendement. Et puis il y a les plus 
jeunes. Pour Pierre Rolland, aussi, 
les retombées sont énormes. Il est 
l’emblème de la jeune génération de 
coureurs.

SPORT - Grande soirée le 30 septembre aux Essarts

La Vendée fête ses héros

Interview Jean-René Bernaudeau

« Une façon de remercier
le public vendéen »

explique Christian Prudhomme. Les 
audiences ont été incroyablement 
élevées. On était proche des 8 mil-
lions de téléspectateurs lors de la 
victoire de Pierre Rolland à L’Alpe 
d’Huez. Un record. »

La « Voecklermania »

Pendant et après le Tour de Fran-
ce, l’engouement ne faiblit pas. L’été 
2011 est celui de la « Voecklerma-
nia ». On retrouve même le leader 
de l’équipe Europcar, le 17 août aux 
Sables-d’Olonne pour relever un défi 
contre un cheval. À l’Hippodrome 
de La Malbrande, 5 000 personnes 
se déchaînent pour encourager le 
champion vendéen qui court contre 

l’un des meilleurs 
drivers du moment, 
Eric Raffin, et son 
cheval Othello Bour-
bon. Après une première manche 
gagnée, Thomas Voeckler s’incline 
lors des deux manches suivantes.

La ferveur populaire autour de 
Thomas Voeckler porte toute l’équi-
pe vendéenne. « Ce qui a été fait par 
Jean-René Bernaudeau, Thomas 
Voeckler et toute l’équipe Europcar 
est hors norme », précise Christian 
Prudhomme. Ils se sont battus pour 
que l’équipe continue d’exister fin 
2010. Et aujourd’hui le succès est 
au rendez-vous avec ce Tour excep-
tionnel qui a eu un énorme impact 
auprès du public ».

Thomas Voeckler et Pierre Rolland lors de 
l’ascension du plateau de Beille dans les Pyrénées.

Le 30 septembre, aux Essarts
Participez à la fête !
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L e  m e n s u e l  d u  C o n s e i l  G é n é r a l

Le 30 septembre aux Essarts, une 
grande fête populaire est organisée 
autour de l’équipe Europcar et de 
celui a tant fait vibrer le public cet 
été : Thomas Voeckler. Une soirée 
festive, gratuite et ouverte à tous, 
organisée par les équipes du Fes-
tival de Poupet. Au programme de 
ce grand rendez-vous sportif et fes-
tif : témoignages, films et musique. 

De grands témoins reviendront sur 
la fantastique épopée de ce Tour 
2011 comme Christian Prudhom-
me, directeur du Tour de France ou 
Bernard Hinault, l’ancien champion 
quintuple vainqueur du Tour. « Nous 
venons remercier tous ceux qui ont 
permis la réussite de ce Grand Dé-
part en Vendée, précise le directeur 
du Tour. Nous avons vraiment envie 

de dire merci au public vendéen 
et de fêter le Tour exceptionnel de 
l’équipe Europcar ».

Sur écran géant, différents films 
seront diffusés et permettront au pu-
blic de revivre en images ces jours 
mythiques. Enfin, pour terminer la 
soirée, place à la fête et à la musi-
que autour de plusieurs groupes qui 
feront vibrer le public.

Gratuit et accessible à tous.
Le 30 septembre, de 20h à 23h.
Au parc Saint Michel dans le cen-
tre bourg des Essartswww.vendee.frwww.vendee.fr

Retrouvez tous le programme
de cette soirée exceptionnelle sur

www.vendee.fr
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